
àExceuté) à L'ETENDARD, avergoût ef

»

~.

a

4

“ ont dté ouvertes aujourd’hui

“ Publics,

+ U0 notable nim

.Adu avai

  
BROCHAGER:. .

Casaull UL J
, Bibliothèque Pari

  
necLvrRES

DE FOUTES SORTES,               
ani
ES

      

 

IETENDARD
—risax7 PUULLÉ PAU

CARON & CIE,
EDITEURS-PROPRIÉTAIREA

Administration et Rédaction

#4 RUB ST JACQUES
2%Late, Ë MONTREAL,preamp,àeaprisdas for4

Sous la direction d'un Comité - © ° Henri Trudel Rédacteur _
   
 

“10ème Année
 

 

MONTREAL. MARDI. 19 AVRIL 1892 No 72°
 

TÉLÉGRAPHIE
 

 

NOUVELLESDE QUEBEC
Don enfaveur de l'hopital du Sacré-
Cœur—Nomination—La glace—Sur-

cide—Grève des briquetiers,
Québec, 18—La fabrique de SL Roch

de Québec, à donné Ia superbe somme
de deux mille piastres pour la ker-
messe organisée au profit de l'hôpital

é-Uœur.
duon fuit honneur à lu générosité
de nos concitoyens du faubourg Saint

Tec. le Dr CO. Ramon, vient d'étro
6 inspecteur hygiénique des ma-

ufacturesde la vite enremplacement
1, lo Dr Brochu.

aetecharge avait été crééo à In der-
nidre session par le gouvernement Mor-

cier, à In demande des ouvriers des
manufactures.

—Le * Canada ”tiendra, avoc le “Sa-
nu ” Inligne entre Québee et Sa-guonay

, Co vapeur à été pourvu de
uw

>

patentées, êe qui lui donnera

aucoup plus do solidité et lui causera
fait de vibration que les ancivnues

jet, ie
voet Saguenay ”est prêt à prendre
sa ligne-immédiatement ; il n‘attond
queledépartdupont pour counnoncer
ses voyages réguliers,
—Les briquetiers engagés à raison

de $2.50 pour la construction du canal
d'égout de in rue Saint-Jean, refusent
de travailler À moins que leurs ‘gages
ne soient élevés à $3.00, Ils para ssent
décidés à refuser tout travail si on
n'accède pas à leur demaude,
—La glace est on mouvement au Cap

Rouge. Dans la rivière St Charles la
glace se romplrapidement.
Le pont de glace entre Québec et

Léviss'en vit
--Suivant en cela, In coutume des

évôques de Québec, le cardinal Tasche-
ronu a visité la prison le Vendredi-
Saint. Mgr Marois accompagnait Son
Eminence. —-
—L'évêque Willis est dangereuse-

ment mnlade une inflammation des
poumons.
—L'Electeur a paru pour In première

fois Aujourd'hui commejournal du soir.
Un suicide a 616 commis ce matin A St-
Bauveur. L'épouse de M. Melville Dus-
sault charrons'est coupé lu gorge avec
un couteau À trancher In viande dans
les circonstances suivantes. Depuis
quelque temps Madamo Dussault don-
nait des signes évidents d'aliénation
mentale et on élait obligé do la eurveil-
ler constanmmnent. La nuit dernidro
son mari avait veilld sue ello,
Vers le matin, à & heures, épuisé de

fatiguc et In. voyant caline, il s'endor-
wit. Aussitôt elle a passé dane un
autre appartement où elle à pris un
coutenu el s’est mise en frais de se
couper Ia gorge. Muis craignant d'être
surprise celle cest montés à l'étage
supérieur, dans uno pièce qui sert
d'atelier.
Quelques minntes après on s’est aper-
u de sa disparition etello à été trouvés

“tondue sur le plancher dans cette
pièce, In gorge ouverte et balgnant
dans son sung. On {imanderle prêtre
et ir médecin en toute hâte mais elle
avait cessé cle vivre, L'infortunée n’était
Agde que de 31 uns environ. élle était
In miro de cing enfants, dont le plus
jeune n'a que dix mois. Le’coroner
tiendra une enquête À dix heures
gemain matin, aujourd'hui étant fête
gale,
—M. Pabbd Mathiou est bien loin do

tenir à être évêque. I est directeur du
peut séminaire depuis 4 ans, il à établi
enseignement de la sténographie ot
du type-writer dans cette institution.
—IL paraît convenu que l'honorable

M. Laurier a accepté l'invitation des
dames patronesses du In Kermesse, et.
qu'il viendra porter In parole dans une
séance donnde au profit do In Kermosse,
un mois aprds ln flu do In session
fédérale.
—M. Barnard, da département do

l'agriculture, eat parti, cette après-
midi, pour Ottawa, où il va défendre la
betterave À sucre contre les attaques
de M. Saunders, directeur de la forme
expérimentale du Dominion,
—M. Pierro Thériault, de l’Ansc-aux-

Griffons vient d'être nommé coroner
pourle haut du comté de Gaspé à la

0 de M. Alfred Morin,
=Le stenmer * Polino” venant de
w Bay avee unchargement de char-
tt est nrrivé ich, cotte nprds-midi,

dans l'Indian Cove, Plusicurs autres
navires doivent arriverici rous pou,
,—Un nommé Oôté cultivateur du
l’Ange Gardien, à ninené en cette
ville an venu quia deux têtes, quatre
yeux, trois oreillca of. donx In ngues,
—On dit que M, R. IL, McGicovy estarrivé ici cette après-midi, et qu’il

comparaîtru devant In cour criminelle
demain,
—Lo steamer “Qhærrington” n étésignalé dans le golfe. Oo steamer a été

lo premier arrivago d'outre-mer l'an-
née dernière,
—Lhon. M, de Boucherville est ar-Hivici cette après-midi,
Sie AI, Langevin © .d'hui pour daBev u est parti aujour

NOUVE LLESD'OTTAWA
Le mocès des Connelly et McGreevyremis au prochain terme—Ile de-tront produire les livres dont lefMlouvern:ment a besoin pour Jairesa prey ve—Le revenude fa lave «des

+ ir

Ottawa, 18—Les nsuigca du

 

printoimps

Après l'alt rien =Après l'allocution aurand jury, M. 8, Hi Blake n demandé
ajouruement do In enuso de in cou-Fonto contre MeGrcovy où Connolly,M[rosin terme,
{a donn l'appui de_ sn demandeUn'certifieat du medocin do M, Perley,cldevant ingéuionr en chof dos travaux

ot une déclaration de M, Con-snolly, quo ce témoignage lui était ahso-tent indispensable,  M, Connolly avu M. Porloy qujourd'hui ol n constaté
V loration dans sn santéqui lui fait croire qu'il pourra compu.

Lra en cour au prochain terme,af De Cousins dit que M. Pertoy n‘été fravement innlado'ot quo parfois“aon

\

déen danger. Dane son opi-
"en ce moment incapabdonner son témoignage. ÿ puble de5 Oslor, au nom du ministre do Intice, n it que les accusés avaiont4 nou contrecarré la pourauito, co
causé bonucoup du frais. Onqu'ils avaiont sulsï non eoule-

Jugo MeMahon.

shvait

 
 

ment les livres et les papiers qui leur
ppartenaient mais divers autres oxhi-
bits importants qui avaiont été pro-
duits par d'autres témoins et sur les
quels ils n'avalent aucun droit possible,
1{ demande au juge de n’accorder au-
cun survis tant qua les papiers qui ne
sont pas in propriété privée des accusés
n'auront pus lé remis ot tant que les
livres qui leur appartiennent n'auront
pas été nie à Ja disposition de la Cou-
ronne pour Jes fins du procès,
M. Bloke a dit que ses clionts l'a-

vaient informé qu’ils n'avaient aucun
papier qui no leur appartienne pns, Il
consent cependant À la remise de tout
ce qui n'appuartiendrait pasdses clients
et il promet que les livres eb autres
papiers scront mish la disposition de In
couronne, M. Blake fait celle promesse
tans réserve. Il promet que les livres
seront produits en septembre.
Le juge accorde Yajournement à In

condition que tous les fivres 6t papiers
qui ont été produits devant le comits
scront mis en la possession de M. Blake
dans trois semuines ; il à ajouté que in
couronne nurs droit aux exhibits et
papiers et À tous les documents qui ne
sont pas lu propriété privée des accusés.
—Lerevenu proveaunt de In taxe sur

les Chinois s'est élevé le mois dernierà
421,
—Sir Jobn Thompson ct l'honorable

M. Mackenzie-IIowell, représenteront
le gouvernement aux funérailles de
l'hon, Alex. Mackenzie.
—L'honorable juge en chef Sullivan,

da[lle du Prince-ldouard, est en cette
ville,
—L’honorable J. A. Chapleau, minis-

tre des douanes, vet arrivé cette après-
midi en cette ville.
—A Ottawa un voile de deuil et de

tristesso plane sur la capitale. Ia pé-
nible nouvelle de la mort de M. Mac-
kenzie n été transmise, hier, par M.
Mowat à sir John Thompson, qui fit
aussitôt hisser & mi-mâût Je drapeau
anglais sur la tour centrale du parle
ment.
O'est à Toronto que l'ex-premier mi-

nistre du Ornada s'est endormi du der-
nier sommeil; mais ses cendres repo-
seront dans le cimetière Srrnin où les
funérailles auront Nien demain.

Jêlles auront lieu _nprès un court ser.
vice à sn dernière demeure do lu rue St
Albans,mercredià midi,sesresles scront.
transportés à l’église Baptiste de la rue
Jarvis. LA, un service public sera tenu,
À une heure, le cercueil ne sera cepen-
dant pus découvert À l'église.
Après le servier, le convoi funèbre se

rendra à In gare Union. Lo corps sera
transporté à Sarnia par un train epé-
cial du Geaud-Trone et les membres de
la famille l'accompagneront. Une
chambre nrdente sora établieds la vési-
dence de M. Charles Mackenzie cb jeudi
la dépouillo mortelle de l’ancien’ pre-
mier ministre sera portée A la St An-
drews Church pour un dernier service
et de là au cimotière de Lake View, au
lieu de sépulture de ln famille.
Des inosauges do condoléances ont

été reçus, par Mme Mackenzie, du
gouverneur-général, delord Knutsford,
secrétaire des colonies, de l'honorable
M. et Mme Laurier et d’un grand
nombre depersonnages linvortanis du
Canada et du Royaume-Uni,

LA TEMPERATURE

Toronto, 18—11 p. m.
Depuis hier au soir la pression s'est

accrue dans toute ln Puissance. Ln dis-
tribution relative restant à peu près In
même. Il est tombd un peu de neigo
duns quelques parties des Territoires
du Nord-Ouest, pendant que dans
toutes les autres parties du pays le
temps n été benu et frais.
Température minimuin et maximum

—Cnlgary, 21-46; Ba(tleford, 30-31;
Qu'A ppelle, 30-18; Swift Current, 32-44;
Winnipeg, 21-46; Toronto, 30-40;
Montréal, 31-44+ Québec, 25-10: Mali-
fax, 85-40,

Probabilités pourles prochaines 24
heures

Haut du St Laurent — Vents: ln
plupart du temps ouest et nord: benu
Loupe pns beaucoup de changement
dans la température.

RESUME TELEGRAPHIQUE

La compagnie du Pacifique Canadien
doit faire retuplacer par des ponts on
fer les ponts en bois qu’il y a àprésent
sur les rues St Roch et Ste Marguerite,
À Trois-Rivières,
On dit aussi que le Pacifique fern

ajouter un nouvel étage À ln gare de
cette ville afin de pouvoir y placer les
bureaux des principaux employés.
—H y a plusieurs années, paratt-il,

qu'il ne s'est pas coupé aufant de bois
que cet hiver dans le haut des rivières
Noiro et l’Assomption et. si In desconte
du bols peut se faire, les scieries nuront
beaucoup d'ouvrage l'été prochain,
Plusieurs hommes de chantiers cugn-

gés par la Compagniod bois de Joliette,
sont partis lundi pour aller travailler
À In descente des billotg sur In rivière
l’Assomption, -
—Une dépêche de Winnipeg annonce

qu'on a trouvé uno veine de nickel
près de Kowatin. Co gisoment esttrès
richeot on estime qu’il donnern 4 pour
cent de minorai, ce qui vaudrait $48 la
tonne.
—La législature de Manitoba sera

prorogdo În seinaine prochaine,
—-On n découvert du charbon à

Qu'Appello, Man.
—L'enquôte dans la contestation de

l'honorable M, Tupper est fixée au 20
couvrant.
—Lo capital investi dans los affaires

en Canada était de $165,000,000, il
y

a
dixon. 11 s’élève maintenant à $d,-

,000.
—Lu baron de Fava a reçu -ordre de

retourner À son poste à In légation ita.
lionne à Washington.
--Ln United Empire Trade League

compte maintenant 5,120 membres,
Filo est fenddo depuis un an,
—Le gouvernement Ureonway a re-

fusé de nommer un agent d'immigea-
tion dans In province de Québec.
—Lo gouvernoment provinein! n dé-

eldé do reprendre In publication des
débats intorrompue depuis timis nns
par M. Morcioer. (Featune sage ddci-
sion ct lo public y applaudira,
—Une dépêche nous npprond qua lncour Suprôme de la Nouvelle-Hcosso n

renvoyé, hicr, In contestation do l’élec-
tion de sir John Thompson.
==Voici un petit tableau intéressant

sur nos exportätions en Anglotorro ct
auxEtats-Unis:

  

Exporta- Alan Grando- Aux K‘ats-
tion, Bretagne. Unis,
1880.........838,105,120 $48,622,4041800 . 48,853,004 20.022101801, «os 40,280, 41,188,106
—On annonco la mork du maréchal  

Jovellar Soler, le président du con-
sell suprômede la guerre et de la oa.
rino en Espugne.
—Ontélégraphie de Paris qu'une épi -

démie de cholérine s’est déclarée à lu
inuison do détention de Nanterre. I! y
1 eu62 décès en une semuine ct 20 en
une seule journée,
—On muande de St Pétersbourg que.

l’état du grand-duc Georges, second
Îlls du czur, s’est aggravé, Lo czavine
va partir pour le Caucase où s0 trouve
actueltement lo grand.-due,
—Les exportations dudistrict consu-

Inire de Sherbrooke aux Ltats-Unis,
ont été de $187,802 pour le prewier
semestro de 1802, Ce montant est re-
parti comme suit: Animaux, 600 ;

$2,765; gomme d’épinette,
1 bois manufacturé, HR2,48;

| , SEX: produits et provisions,
$40; produits des mines, $36,142;
pulpe, 810,178; marchandises améri-
cuines retourndes, $1,279),
—D'uprès l’Annuairedol'arimée fran-

ciaixe pour 1802, le nombre des officiers
kénéraux en activité de service s'élève
à 08 divisionnaires et À 1904 brigndiers ;
À qutelques unités près, on en trouve
uitunt, dans Ia position de retraite;
enfin, il y a près de 90 généraux nu
cadre de réservez; le total est de 700
environ,

LES CHEVALIERS DU TRAVAIL
Banquet au Rich:1ion hier soir

 

 

Hiersoir u où licu à l'hôtel Richelieu
sous In présidence do M. J. A. Rodier,
le deuxième banquet annuel de la sec-
tion No, 19 de l’ordre des chevaliers du
travail, Ce district No, 10 est composé
de 400 membres.
Sur les murs, on lisnit diverses ins-

criptions qui indiquaient parfaitement
l’esprit qui acisuolt tous les convives.
Audessus du siege présidentiel ce mot
d'ordre: “ Ouvriers! unissez-vous! ”
It autour de Ia salle--** Workingiuen
should receive full pay fortheir work”
—“Honneur à Powderiy "—‘ Educate
the Coming generation "—* We are
against liquor “—13te,
Les MM. suivants ont adressé In

role: J. A, Rdier, G. 8. Warran,
rbnin Lafontaine, 1. %. Boudrean, J.

P, Coutiée, John Murray, T. St Pierre,
Odilon Lessard et M. Darlington, Ce
dernier à traité Ia question de l'éduca-
tion des enfants du peuple.
I se proposait surtout de parler de

In question de l'instruction gratuite.
U est convaineu que si l’on veut ins-
truire le peuple de res droits et de ses
devoirs, il faut une réforme du système
d'instruction publique.
D'abord, les pères ont droit de dire

co qu'il faut enseigner à leurs enfants,
et par conséquent, les comusissaires
devraient être élus parle peuple, Puis
on demnnde que les frais d'éducation
soient prélévés au moyen d’itapôts,
comtue tous les autres (vais d'udminie-
tration et de protuction do In société.
Ce serait un grand bien pour l'état,
puisqu'il n'est pas douteux qu'un
homme instrait vaut plusieurs milliera
de dollars de plus A une nation qu'un
ignorant,
L'orateur attague nuesi ln taxe sur

les wines, du gouvernement Mercier,
et ln requête de l’association immobi-
lière de Montréal.

ENTRE CURÉ ET PAROISSIENS

A Yégliso St Gabriol

M, l'abbé O'Menra, curé ce l'église St
Gabriel, de la Pointe St Charles, n été
l’objet d’une démonstration de la part
de la majorité des marguilliers, qui lui
ont présenté une adresse signée par
150 paroissiens, exprimant une entière
confiance dans leur pasteur et protes-
tant contre les accusations que cer-
tnines personues nvaient portées con-
tre lui,
L'échevin Tansey, qui est une des

personnes qui ne sont pas satisfnites de
’ndiministration de M. lecuré O'Mearn,
a déclaré à un reporter qu'il n'était pas
du tout question de mettre en donte
l'honnêteté ducuré. On 6e plaint seu-
lement qu’il se soit permis de faire cer-
tains déboursés sans consulter les mar-
guilliers,
Cette aflnire a cnusé une grande ex-

citation à la Poiute St Charles, L'éche-
vin Tansey a même fait arrêter M. Pa-
trick O'Brien, pour avoir {1ané et crié
dans In rue A la suite d’une disputo
wils ont ene ensemble. Lotprocds aura

lion mercredi au Recorder et le nombre
des témoins sera considérable,

 

 

 

Plaintos contro les cochers de placo

Des plaintes continuelles sont faites
au sujet des cochers de nuit. Un bon
nombre n'allument pas leurs inmpes et
il est presque impossible da connaître
leurs numéros, Dans bien des cas aussi,
plutôt que de rendre publique une
petite escapade, des jeunes gens, qui
ont été pillés et volés de In façon la
plus effrontée, ont refusé de porter
pleinte, Nous désirons attirer l'atten-
tion des autorités à co sujet.

Montréal, 18 Février 1802,
Je, soussigné, certifle que mon petit

fo rçon, Âgé de sept ans, a été guéri par
e “Sirop cle Térébeuthine du Dr En-
violette.” Il avait contracté la grippe
l'hiver dernier et'aucun remède n'avait
pule soulager. Sn toux était des plus
violentes et très pénible pour nous,
Vers le mois de juillet, alors que sn
toux était devenue très grave, il fit
usage do ce sivop merveillonx ot In gué-
rison s’opéra aprèsl’emploi de deux flo-
cons. Le Sirop de Térébunthiine n de
plus fortifié ses poumons, car il n’a pas
toussé depuis etest maintenant en pans
faite santé,

J. À. DesRosirns,
No 111 rue St-Christophe,

(Agent de ln succession Skelly)
15608 rue Notre-Dame,

 

—0.'O. Fncobs, Buffalo, un employé
de ln U. 8, Express Co, dits L'iluflo
électrique du Dr Thomas li guéri d’un
mauvais cas d'hétmorvhoïdes qui le fai-
anit souffrir depuis uno année après
avoir essayé de tous les genres do remd-
des connue, outre deux médécins do
Buffalo, sans en obtenir aucun soulage-
ment, mais l'huile l'a guéri, 11 penso
qu’il ne pout le recommander trop hau.
tement. .

Dentistorlo
Dr A. 8S. Brosseau, chiruglon den-

tiste, 7 rue Saint-Laurent, Montréal,
extrait les dents sans douleur par l'é
lectricitd, ot fait los dontiers d'après
les procédés lee plus nouveaux, 1n-109

— Pour les cors, les ver.

ruos,los dignons employes le

Wight's Corn & Wart Cure,

 

 

REPRODUCTION

"LA MARINE FRANGAISE
ET LA MARINE ANGLAISE

En tenant compte des crédits
extraordinaires, la marine anglaise
consacrera À ses constructions na-
vales en 1892-1803 quelque chose
commo 200 millions de francs sur
un budget total de 480 millions.
Leos demandes de In marino fran-
çaise, s’élevant pourl’oxercice 1893
À 221 millions, n'atteignent donc
pus la moitié de celles qu’on pré-
voit de l'autre côté du détroit ;
mais, à en juger par lo passé, on
doit admettre que, si l’on n'aug-
mente pas In dotation de plusieurs
de ses services, l'administration de
notre mariue sera forcée d'avoir
recours à l’expédient ordinaire,
c’est-à-dire à des crédits supplé-
mentaires, ot en voici les raisons:

Elle veut, d'une part, tenir cn
armement tous les navires ayant
quelquo valeur railitaire, ot elle a
tenté ninsi une expérience nou-
velle dont les conséquences finan-
cièles sont oncore assez mal défl-
nies ; d'autre part, elle prosse nu-
tant que possible ses constructions
neuves, et, comme ses évaluations
budgétaires ont été établies jus-
(qu’en ces dernières années d'après
le travail lent, clio ne sait pas en-
core exactement quelles cliarges
nous réservent les règles do céléri-
té qu'elle a imposées judicieuse-
ment pour le renouvelloment de In
flotte de guerre. Il y a de ces deux
chefs une série de points obseurs
qui ménagent quelques surprises
aux prévisions financières.

Certes, le dilemme est fâcheux :
à construire vite, l'on dépensern
beaucoup d'argent ; mais à garder
les navires sur les chantiers, on en
gaspillera plus encore, parce que,
étant donué les progrès incessants
de la science, ces bitiments sont
démodés avant mémo qu'ils soient
en ligne ; et c'est pourquoi il est
d'un insérêt mnjeur de les termi-
ner dans les limites les plus cour-
tes,

ll importe égnloment d'appeler
l'attention sur l’opportunité de
fouruir à la 1narine les ressources
qui lui sont indispensables pour
son artillerio à tir rapide, car,
maintenant que Ja fabrication des
ennons est daus son plein, c'est
celle des munitions qui subira de
longs retards si l'on n’y prend
garde. Lo canona tir rapide avec
ses [cartouches métalliques et sa
poudre sans fumée doit être consi-
déré comme une avme entièromeut
nouvelle, surtout en ce qui concer-
ne les muuitions; celles-ci ne pou-
vant rien onprunter aux canons
ordinaires, de l'approvisionnement
courant et de réserve de toutes
pièces. On doit donc s'attendre à
une demando de ‘crédit extraordi-
nnire pour la réfection de cetto
partio de notre matériel naval,
rian n'étant prôva dans ce but aux
budgets de 1892 et de 1893,
En résumé, la situation pent so

formuler ainsi: les bases techni-
ques sur lesquelles repose notre
armement naval sont établies,
puisque nous avons do bons types
de cnous à Lir rapide et uno poudre
sans fuméo satisfaisanto ; mais l'ar-
gent manque pour mener rondo-
ment les travaux, et il faut ajou-
ter qu'on ne l'a pas demandé au
Parlement.
En Angleterre, au contraire, Ja

marine dispose de ressources im-
mienses, mais des problèmes techni-
ques d'uno grande importance ne
sont pas complèteme»* élucidés.
Ainsi lo Mémorandum du premiee
Tovd do l’Amirauté déclare qu'on
continue, on diverses régions, des
oxpériences sur In conservation de
lu cordite, la poudre sans fuméo
anglaise, que les artillours étudient
ses effets d'drosion ot d'autres
points qui restent indécis, et qu'on
espère à la fin de l’année, pouvoir
adopter défluitivoment ln cordite
pourles canons à tir rapide. -
En conséquence, no peut-on croi-

re que l'explosif anglais n’a pas
donné jusqu'à présent toute satis-
faction? On avait raconté qu'il
supportait mal les tompératures
élévéoset qu’il détériorait l'Amo des
canons; il semblerait quo coln est
vrai, puisque en enveloppant sa
déclaration de témoignages de sa-
tisfaction sur les produits dos

 

poudriers anglais, le promier lord,|-
alin de mettro sa responsabilité à
l'abri, fait savoir qu’il compte sur
le succès définitif pour la fin do
l’année, Ainsi de l’autre côté du
détroit, des canons à tir rapide en
quantité ot une poudre médiocre.
Mais il ost un autre point qui a

46td mis on lumiére Ala Chambre
des Communes. On connaît los dé-
gats oxtraordinaires'enusés parles
projectiles chargés _d'explosifs
puissants, tols quo In dynamito, In
mélinito, etc; se ‘protéger contro
leurs ravages est -dovenu In règle
dans toutes les marines, On abrite
aujourd'hhi 1ns canons do gros et
moyen calibro dans des tourellos
formées et los potites pièces dor-
rièro cles masques:en acier durci
de 7 à 10 contipates; le principe
admis est quo tout obus doit dola-
tor à l'extèriour du naviro aflu que  

ses myriades d’éclats ne puissent
s0 répandre dans les parties habi-
tées du bâtiment, où tout dispa-
rafîtrait sur leur passage. Oril n été
dit à In Chambre des Communes
que !l'Amirauté n'autorisernit lo
mise à bord dos obus chnygés
d'explosifs puissants que le jour
où le maniement de ces projectiles
ne constitucrait pas un danger.
Ainsi, rion de fait en Augleterre
dans cet ordre d'idées! On à cru
au détonnateur qu’on s'était pro-
curé par les moyens qu’a révélé un
procès d'espionnago célèbre, mais
ce détonuateur (très imparfait est
resté si sensible que l’obus éclate
en tombant, ce qui ne doit pas arri-
ver, Il résulte donc des déclara-
tions oflicielles qu nos voisins
d'outro-Manche tâtonnenttoujours
dans ces affaires d'explosifs nou-
veaux si pleines d'imprévu et si
délicates à traiter.

Et cotto constatation était utile
à faire. On nous parle chaque jour
de progrès immeuses réalisés à
l'étrangeret, lorsqu'on va au fond
des choses, on s'aperçoit le plus
souveut qu'il s'agit d'explosifs
appartenant à la gamme presque
sans limites des composés de ce
genro et qui ont donné aux pre-
Miers essais quelques résultats
assez brillants ; mais, à la pratique,
ils pêchent en général par quelque
côté, soit qu’ils se décomposent,
soit qu’ils détériorent les armes de
guvrre. Et c'est avec des difficultés
de cette espèce que luttent les
poudriers et les artilleurs anglnis.
Les nôtres eu ont triomphé et ont
su acclimater dans notre arme-
ment les poudres sans fumée et les
explosifs puissants. Nous couser-
vons donc en artillerie une avance
sérieuse sur nos voisins d'outre-
Manche.

  

-=J.e "Mother Graves Worm Exter-
minator” n’a pas d’égal pour détruire
les vets, chez les enfants et les adultes.
Faites en sorte de vous procurer l'arti-
cle authentigue quand vous l'achete-
rez,

 

Avis

Ocux qui ont besoin de meubles fe-
raicnt bien d'aller visiter le grand ma-
gasin populaire de F. Lapointe. LA
vous trouverez un choix considérable
d'ameublements de salon, chambre à
coucher, salles à diner, ete, etc, à des
prix très réduits pour argent comptant
ou à des conditions faciles. F. Lapointe
1551 rue Ste-Oatherine. Gl-jno

 

Faîtes assurer vos Pelle-
teries

Apportez-nous vos pelletcries et pour
une modique somme, nous en répon-
drons pour toute la durée de l'été, Ve-
nez au znand imagnsin Chas. Desjar-
fins et Cie, 1537 rue Ste-Catherine,

141618 10

SANTE VIGOUREUSE

Sous l'influence du Trésor des Nour-
rices, des enfants maigres, noués, scro-
fuleux, rachitiques, ont recouvré une
santé vigoureuse ; de plus il facilite la
ousse ct le percement des dents. Prix
5 cent la sbouteille

“German
Syrup”

Voici un incident écrit en avril 1890
après la dernière visito ue la Grippe au
sud du Mississipi. ‘Je suis un de ces
cultivateurs qui sont obligés de se lever
de bonne houro et de travailler tard,
Au commencement de l'hiver dernier,
j'étais en aoute pour Vickburg, Miss,
où je fus tuansi par un orange. Jo re-
vins à la maison et quelque temps
après j'avais une toux sèche et doulou-
reuse. J'empirai chaque jour, tant et
si bion quo je fus obligé de recourir
aux remèdes, Je cousultai le Dr Dixou
ul est maintenant mort, et il me dit

de wo procurer une bouteille de Sirop
Allemand de Boschee,
Durant ce temps mon rhume empi-

rait et alors In grippe passa dane nos
parages et je fus atteint dangereuse-
ment. Ma condition m'obligen alors à
chercher quelque chose pour recou-
vrir la santé, J'achetai deux bouteilles
de Sirop Allemaud, Je commençai à
en prendre, et, avant d'avoir épuisé la
scconde bouteille, j'étais entièrement
uéri du rhume dont j'avais souffert si
ongtemps, et de la grippe ot. de toutes
ses suites. Je suis en parfaite santé et
jo l'ai toujours été depuis.” PeTrr J.
RIALS, jt, Cayuga, comid de Hines,

Miss, (19)

CASTOR - FLUID
On dovralt so servirpour los chovoux do cotte

préparation déliclonso et rafraîchissanto. Kile
ontrotiont Jo scalpe on Lonno santé, ompdoho
les poaux mortes ot oxcito In pousto. kxcol-
lent arcielo do toflotto pour Ia chevelure, indie.
paneablo pour Jos famille. 25 cts la boutotlle.

HENRY R. GRAY,
Chimiste-l'harmacton,

144 roo St-Lauront,

(iment de Portland
S00——e

 

 

 

 

 

 

DUMORE & CO.
{DAGGER BRAND)

J. T. SCANLAN,
26-rue SAINT-SACREMENT-.23

Agent pour lo Canada

 

 

ADWAY?S mmm
READY RELIEF.

Le mal de gorge, le Rhume, la
Toux, la Pnocumonie, ia Bronchi-
te, les Infiammations, los Con-
gostions, l'Influenza, la Dispari-
tion diflicile,sont gueries et peat
ctre provenucs.
L'applicution dn READY RELIEF sue les

parties du font procurera du soulagement.
Jo RELILFdo TADWAYost le scul reméde

cn vogue qui arré.e inrtantonément la doulour.
JUsoulage 61 produit bientôtla guérison.

Rhumatisme  Névralgique_
Sciatique Entorsos
Mpl de tits Contusions
Mat do Jonts MalaGisdes
Brûlures Muscles

Lumbago, Enflures des joinlures,
Vouleurs au dos, à la poitrine

ou aux jambes.
11n été le promier etli est lo seal

REMEDE POUR LA DOULEUR
Qui arrêto instantanément les douleurs cui.
tüntes, soulage l'inflammation et guérit les con-
Kcs1lons des poumons, dc l'estomac, deu inios
Unnet autres maladior,
INTERIEUREMENT, uno domi où unscull.

crée à thé dans un domi goblet d'can, guerira,
en quelques minutes, les crampes, les spasmen,
l'acidité do l'estamno, les nau
ments, les palpitutions du cour, |

DYSPEPSINE

Guérit la Dyspepsis

DYSPEPSINE

Guérit l'Indigestion

DYSPEPSINE

Guérit la Flatuosité

DYSPEPSINE

Guérit les Etourdissements

DYSPEPSINE
Guéritle brilement d'Estomac

DYSPEPSINE

Guérit les Maux de Téte

DYSPEPSING

Guérit la Constipation

DYSPEPSINE

Guérit les Maladies Bilieuses

DYSPEPSINE
La crand remède américain pour la DED

Floct les maladies du Foie sous routelee,
formes, régrulariso l'action de l'estomnc et des
organcs digentifs,

4 VANDRE par tousles PHARMACIENS

Co Ceonta ls Bonteflle.

<#rPonr le Mai de Dents faites
-mShgo/du “Stop-I:” de

 

 , o
mal do tête, In diarrbôe, los coliques, et tontes
les douleurs intériogres,

La Malaria dans ses diverses
1ormesgucriec et prevenue

Iln'y a pas au monde un remède qui gnérisse
la flévrect toutes les autres nu
ct autres flèvres, aidé par LES PILULESDE
RAUWAY ancal Rruinplement quele REDY
RELIEF de RALWAY.

UNE CUERISON CERTAIRE DE LA FIEVRE
LE READY RELIEF DE RADWAY puérit

la tlévro ct la prévicnt. Voici pour 50 contaua
remédo qui guérit culte maladio jrositivement
el qui permet de vivre iudemné dans les dis-
tricis ou so vissont los fliévrea Il a eri des
milliers do personnes, Vingt routes dans uno
cuollièrèe à Lhédans un verre deau prises en
sc icvant le matin protégera le syeteme de tou-
tcattique Uno bouteille de 50 cents guérirs
tuute upe famille ct {i en restera a-scz pour
gu+rir toutos dedoulcars causes par
un accident ou ja maladie.

25c par bontoilie En vento chez les dro-
guistes,

SOYEZ SUR D'AVOIR LE REMÉDE DE RADWAY

Files Régulatrices
Du Dr RADWAY

Purgatives complètes, opéralive douces
Elles agissent sans causer de dou-
leurs, infaillible dans leurs ects

et naturelles dans leur
opération.

Elles sant parfaitement inoffenstros,élégan
9 ca e ;

peAAEomme et fortifient

PILULES de RADWAY
Pour In gnérison de tous Ica désordres de l'ES
TOMAC, du FOLE, des INThSTINS, dea HO-
GNONS, de la VESSIE, des MALADIES NER-
VEUStS, du MAL DE TETE, de la CONSTI-
PATION, de l'INDIGESTION, de la DY SPEP.
SIE, dela FIEVRE, de l'INFLAMMATION
dea INTESTINS, les JIEMORRHOIDES, et
tous les dérangoment des Viscères Intcrnes, cl-
li sont Purement Vegétables, necontenant
ni mercerlo, ui mineraux, où DROGUES DE
LETKRES,
Prix £28 ots par boîte. Vendu par tous

les droguistes.

LE CRAND REMEGE POUR LE FOIE
OBTIENDRA UNE DIGESTION PARFAI

TE en prenantles * Pilules de Radway ”, Par
leurs proprietés ANTI-bILLIEUSES, elles stie
toulent lo folo dans In <ceretion de Ia bile, ot se
décharge par Joa tubes billairos Dans tous les
cas de maux do této, Jnunissa, attaqnes bilien.
sos, digestions Imparlaites, causées par l'afila-
cnce do la bi ° et fon melange
avec le sang, ces pilules cn dose de Son 5
régularisant promptement Vaction du foie es
célivraront la pntient de ces désoi ne

ou deux dos Pillules de Iladway prise
ours par des personnes eujoites aux maladies
{lieure 0d n In torpenr du foie, tiendront lo
tystéme dans un état de régularité ct proca-
reront une digestion excellente.

SOVEZ SUR D'AVOIR LE REMEDE DE RADWAY

 

 

 

 

     

  

    

Envoyez un timbre to Dr. Rad
ctcio, 310FueBt JacquesMontreal Canada

AU PUBLIC
Soyez convaînens, demandez les remèdes de

Radway, ct voyez si le nom de‘* Radway “ est
fimpritné eur ce que vous achetez.

AM. CES FEVES 1
DrJ . ES nerfs sont une Fouvella

découverte. Elles coula-
NERVE BEANS gent ct guérissent les

blue mauvais cas de Dé-
erTanEEEesavsce -* Dilité Nerveuse,porto de
vigueur et virilité chancelante ; donnent de la
forco au corps ct no nulsent pas à la di i
Venduos par tous les pharmaciens à $1.C0lo va
quot vu six pour $5,00, on envoyées parla mai
le sur récoption du prix, En dépôt à Montréa
chez Loviolotte & Nelson, No 1603 rue Notre.
Damp, ct chez BH, E, MeGale, No2l23rue Notre
Dame mys

{ATs
NERATEUR ; .

IRELEREGEN=-""capiLLA

-AUDET
Nettois la TÊTE ct fait disparaître les
PELLICULES. Il arréto la chote des
cheveux et on activo la croissance.?

Chez tous les PITARMACIENS

 

Prix : 5O cts.

—Stccès toujours
croissantdonotre pré.

ration pour faire
omber les poils fol
leta de Ia figure dea
damos: Yu son usage
univervol, soulomont
$LI5 Ia utoille y
compris une boîto
d'onguent,
Nous avons toufours
on main la Erghare-

ndro la

 

 

8 barbs et rendre anx
chovoux leur coulonr naturelle sans salir 1a
toto, ot uno nutrv pour les cors ot le mal do
dents Nous avons de plus Is purgation do pou.
ons qui ohasso In bile of d'Anne au sang une
grande puroté expulso toute cepice de vere
radicaloment, Iille cst Infalllible ot peut Otre
pring on tonto saison, Lisox low certificats qui
paraissent tous los morcredls ot sam dans

Fra
Uno autrm colonne
Mme Vro R. DERMARAIS & LACROIX,

19263 ruo Mignoune,coin do la rue Sto-Rllsabeth

I A Dominion Stoam Carpet
Boating Co, No 11 rue Her-

mine,N H, Tabb, Gorant, Tele.
phono Bell 798 ot Federal610

 

les vomisso- ‘Dawson.™

LEGAL
PELLETIER & FONTAINE

AVOCATS
{ul gmérisse NO 105 COTE LAMONTAGNE BASSE-VILL:

QUEBEC
LHox. 1. P, PRLLETIZR, LL.
À. FONTAINE, Le L D,

Lamothe & Trudel
AVOOATS

Mo 35 RUE STJAGQUES, Montre:
Eoite 1748 Bareau de Posta
Téléphone: No 18h

ETABLIE EN 1367

L. W. Telmosse & Cie.
(Eucecaseurs de Gaucher & Talinosse)

IMPORTATEURS

EPICERIES, VINS, LIQUEURS,
CONSERVES ALIMENTA RES, ETC.

87-55vedenCeETTes NONTREAL

1a5£4FTté ct Vin de messe une -pé:lailté,

D: J. G. A. GENDREAU
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 20 RUE ST LAURENT
—0

traction dents sans doute:
(des et diaylm locate. Dantisestarts
d'après les & les plus noavesux Bel
T Bone 2114 ol Biar

J H LECLAIR
ARPENTEUR

CONFECIION DES CADASTE BI ETLIVRTE DEREN-
VOI, ARPENTAGES PRIVES ET PUBLICS

BREVET: DINVENTION, ETC

No 73 rue St Jacques, Montreal
BAY ISSE PERREAULT

M. GARAND
—NOTAIRE—

10 rue St LAMBERT, Montreal

&FARGENTA PRETERR
Assortiment de plus comple: demarchandisas

Fran,alscs, Anglaises et Américaines

Cnez L. C. De Tonnancour
—— MARCHAND-TAILLEUR——

No8 Côte ST-LAMBERT,

V. LACOMBE
ARCRITECTE ET MESUREUR

897, RUE SAINTE-CATHERINE, 897
ONTREA

DUPONT LEDUC & BOURQUE
25 rue St JACQUES, (Batlsse de'Eraxparn
Charpentes métalliques Tel, Bellasn

*7-lan

L. LECLAIR
Ferblantier, Plombler et Convrenr, Passa:

M segitine
Prix trèe modérés Ulan

T@tn Bell, 7176

F. ED. MELOCHE
Ancien élèvo do M, N. Bsurrassa et pre-

fcssenr A l'école des arta
ARTISTE PEINTRE

Décorations d'édifices publios religieux,
Résidence: 63, rue eeAes clvils
Atclier: 7. ruo Sainte Julie,

°

Avis- MEUBLES
Meubl*s réparée ayco soin chez

LÀ, VALIQUETTE, situent
ROBERGE & SHEPHERD

MACEINISTES
“RUELLE WIOTE" —15SRUE VITRE

Exécution de tontes sortesde travanxea* 32,
ousdonnons uno attontion apéciale à l'iag

tallation ot réparation de machincries,
Chassis d'imprimours faits sur commanda,
Couteaux à machines afgulvos sur moule ag *

tonuatiqued cau,
RD ages ct machines pour bljoutioresdss.

vres,
Toutes commandes exécutées promptemend

ctà dos prix modérés Ke

E. CHANTELOUP
Fondeur en Fer et en Cuivre

Manufacturier de Cloches pour

Eglises, Couvents et Collèges.
Horloges et CadranspourClochers ot Tourelles
Clôtures ot Balustradce en for et on fonte,
Colonnes, Solives et Partes de Voutes enazlez,
Couvertures on Vuivre rouge où eu Lolealya ©

InstrumentsTélégraphiquospourmaisonsl'éLà

Appareils Calorttères,ete,6le, eds.

587 à 593 RUÉ CRÂÏG, Montréal
MORTAR. CRIONESA,
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BULLETIN

La question de l'indemnité que le
gouvernement des Etats-Unis a accep-

.téde payer aux familles des Italiens

à la Nouvelle-Orléans promet d'être le
sujet do violents débats au congrès.

I1 semble que les conflits de pouvoir

solent l’état normal des relations des

autorités entre elles, et nous en avons

un nouvel cxemple, qui aau moins
l'intérôt de la nouveauté dans le paie-
ment de cette indemnité sur les fonds
secrets du département de l'Etat. Les
membres du commits des affaires étran-

Bères dans les deux chambres sont
profondément blessés, paraît-il, de ce
que M. [iarrison ait arbitraire-

ment assumé le droit de payer l'in-
demnité en question sans consulter
le congrès, ce qui est à leurs yeux lo
pendant de J'usurpation du pouvoir
législatif par l'exécutif en vertu de la
fumeuso clause du réciprocité du bill
McKinley. lls disenten outre, que les
$80,000 qui figurent au budget à titre
de dépenses diverses du service diplo-
inatique et consulaire à la disposition

du président ont une toute autre desti-
nation. Ces funds sont ordinairement
consacrés à couvrir les menues dépen-

ses, c’est-à-dire les dépenses “‘extraor-

divaires” qu’entraînent les formalités

de convenance vis-à-vis des représen-

tants des pulssances étrangères, et
jamais lo paiement d'une indemnité
sunlo consentement du congrès n’est

entré dans les prévisions de la loi.
Un pareil procédé de la part du pré-

sident est sans précédent, et il y à tout

lieu de croire qu’il s’ensuivra un débat
très animé quand le budget diplomati-
que sera mis en discussion. On rappel-

lera que le président Cleveland wu agi

autrement quaud il à été question d’ac-

corder une indemnité pour le massacre

des Chinois à Rocz Spring en 1885.

Il aenvoyé un message spécial an

congrès, qui a voté une allocation de

8147,748 à cet effet. Le résaltat, du con-
flit eora probablement &e faire réduire
l'allocation pour dépenses extraordi-
naires au prochain budget, afin qu'en
pareil cas le pouvoir exécutif soit

obligé de recourir à l'autorité législa-

tive, qui en ce qui concerne l'affaire

des Italiens de la Nouvelle-Orléans,

aurait été disposée à en finir par une

transaction libérale, tout un moins au-

tant que le président, sans que celui-ci

se crût obligé d'empiéter sur ses attri-

butions,

L'nasassin du Père Marti égorgé a

l'autel, en Espague, à été urrôté. O'est
un nommé Alsina. On croit qu'il est
fou.

Toujours les anarchistes :
Hier & Madrid, de nouvelles mach

nations ont été découvertes. Une car-
touche surtuontée d'une mèche qu'on

avait allumée, à été trouvée derrière

l'autel d'une église à Barcelone, tandis

tandis qu'on trouvait trois Lombes dans
les rues de Pumpelune.

Une explosion qui acu lisud la Hnrvane

jeudi voir a causé vue grande agitation
ot l’un p-nse avec raison que les rap-
ports des dynamitards curopéens et
de leurs actos sur ce continent ont
puissamment contribué À enflummer
la faction anarchiste de la Havane,
A 11 heures, una procession su mot-

talt en marche dans les rues, les armes

à la main et lo pavillon national dé
ployé à rui-mât. Le sentiment religieux
A caractérisé toute cette journée.

Oependant, une explosion terribla

éclata subitement, lo snir, devant

Vékiive de St Nicolas, Il s’en suivit un

Erund tumulte chez les citoyens. Après

une investigation, on découvrit qu'une
bombe avait êté dépusée là, el que l’ex-
plosion avait endowwagd ln structure
do l'église. Les anarchistes n'ont

Jamais causé de trouble à la Mavano ;
ils apparalssent pour In première fuis.

Les manifestations socialistes du ler

mai sont la grande préoccupation du
moment. A Paris, M. Rossignol, un

des secrétaires de la Bourse du travail,

a dit hier à un représentant de la Presse

associée qu’on avait décidé de ne pas
faire de manifestation ouvrière dans
tea rues le ler maf pour ue pas donner

a Ia police de prétexte de rixe avec lus
ouvriers Une grande réunion aurn

lion dans une vaste salle, et les chefs

du parti ouvrer feront tout leur

possitile pour éviter den désordres.
M. Astolf, un nutre secrétaire, à dit

qua chaque département en France
célébrerait le ler mal indépendamment
l'an de l'autre. Les élections munlcipa-
los ont lieu le mbwme jour, et los ou-

vriers forout tous leurs efforts pour
élire des aocialistes, Le comité national
ouvrier, chargé d'organiser les mani-

featations, 6 compose de 00 délégués,
pour Ia plupart socialistes.

En Allemagne, les processions se-
ront interdites ot toutes démonstra-
KMous répriméos.

En Italie, les socinlistes sont décidés
À montrer leur force ut le gouverne-

ment auru fort À faire pour réprimer
les désordres.

Le différend qui s'était élevé entre

lo khédive et Moukhtar pacha, le re-
présentant de la Turquie, est arrangé.
Moukhtar pacha restern au Caire.

Eyoub pacha, l'envoyé spécial du sul-
tan qui a apporté le firman d'inresti-

ture, est reparti pour Oonstintinopie.

 

Maman !l!—H y a trois choses qu
méritent l'attention et dont i] fautse
rappeler au sujet du remède ds Daw-
gon contre les vers : ler Ce reméde est
fait en pastilles de erème de chocolat
et très agréable au goût ; 25 Elles sout
Parfaitement sûres et il n'y a pas be-
éoin d'autres remèdes apré les avoir
prises ; 30 Elles sont conuues sous le
nom de crèmes de chocalat de Dawson
{Dawson's chocolat creams) et le nom
du fabricact, Wallace Davrson, est
mprimé en encre rouge sur le travers
dela boîte, we

  

—~Pour le Mal de Dents faites
nsage du “Stop-It ” de Dawson

L'ETAT DE QUEBEV
. —_—

Continuant la campagne qu'elle
& entreprise en fuveur de l’an-
nexion, la Patrie fait le tableau de
In province de Québec devenue
l'Etat de Québec, faisant partie de
la grande union américaine.
Ce tableau, il va sans dire, est

tout brillant et ensoleillé. Les
ombres en ont été exclues; c'est
la peinture du pays de Cocagne.
“Que demain, dit l'optimiste

confrère, nous fassions partie de ln
confédération américaine, qu'arri-
‘verait-il? Le gouvernement de
Québec vesrait s’accrottre de suite
tous ses droits .et privilèges. Il
choisirait d'abord lui-même le
gouverneur, Il nommerait tous
les officiers de la milice. Il nomme-
rait également tous Jes juges de la
province.
La province de Québec devien-

drait immédintement un Etat sou-
verain, absolument libre de con-
duire seu affaires selon son bon
plaisir. Rien ne serait changé de
ce quiexiste déjà à notre avantage
sous la confédération actuelle,
mais nous acquerrions tous les
droits d'un peuple libre; droits
qui uous sont refusés aujourd’hui.
Lofrançais continuerait à être ls
langue de l'Etat comme aujour-
d'hui, car nulle part dans la cons-
titation américaine il n'y a de pré-
férence pour une lsngue plutôt
qu’une autre. De même qu’en
Suisse, les documents ofliciels s'im-
priment en francais en alle-
mand ou en italien, selon la natio-
nalité de chague canton, de méme
dans l'Etat de l'Illinois certains
documents officiels s'impriment en
anglais,en français et en allemand.
Dans ln Louisiane, où il y a une
forte popuiation française, les do-
cuments s'impriment aussi en
français et en anglais, au gré de ln
législature de l'Etat, qui est abso-
lument libre de parler lo langage
qui Jui plaît Done Ia province
francaise de Québec, devenue Etat
souverain, serait absolument libre
de we servir de la langue fran-
caise seule si cela lui faisait plai-
sir, parce que nul n'aurait,
par la constitution, lo droit d‘in-
tervenir en cette matière. Mnis
avec sa libéralité ordinaire, jamais
ln majorité française nn voudrait
so rendre coupable de cette injus-
tice à l'égard de ia minorité par-
lant anglais. Au point de vue de
nosinstitutions, deznotre langue et
do nos lois nous n’avons done rien
à redouter de l’Union américaine,
au contraire, elles seraient mieux
protégées qu'aujourd'hui.”

Tout cela est bien boau ; mal-
heureusement, ce n'est pas tout-a-
fait exnct ot la Vérité exige que
l’on assombrisso considérablement
cette riante pointure.

* La province de Québec devien-
drait immédintement un Etat sou-
verain, absolument libre de con-

Kiinire ses affaires selon son bon
plaisir.”

Pas si vite, s'il vous plaît, con-
frère. Avant d’être admis dans
l'Union, l'Etat de Québec devrait
élire une assembléo constituante
chargée d'élaborer une constitu-
tion et cette constitution devrait
être approuvée par ie Sénat amé-
ricnin avant d'âtre mise en force.

Or, ie Sénat n'approuvera ja-
mais gue les constitutions qui sont
en parfaite harmonie avoc les
institutions américaines, et c’est
pourquoi, sauf quelques -détails
d'udministration, lus constitutions
des divers états semblent copiéos
les unes sur les autres.
Ne pouvoir faire, changer on

amender une constitution A sa
guise, ce n’est guère “ conduire ses
wfuires selon son bon plaisir,” on
en conviendra.
Nous aurions tout simplement

des institutions ressemblant à cel-
les de tous lus autres états, et le
confrère le comprend si bien qu’il
nous les énumère.
“Is gouvernement de Québec

choisirnit lui-même legouverneur.”
Oui, sans donte ; ot ce gouverneur,
sujet À une élection pour un terme
du deux ans seulement, serait tou-
jours un politicien militant, un
homme de parti, gouvernant de
maniére à fAvoriser son parti et à
assurer sa rédlection. ‘

Si c’est là l'idéal do la Patrie,
cotlo opinion contraste étrange-
ruont avec tout ce qu’elle n écrit
dornièroment sur notre lieutonant-
gouverneur.

Elle lui reprochait (tout gratui-
ment, mais très sévèrement)
‘d'être un homme de parti, de
favoriser son parti; elle de-
manduit à grands cris un Lieu-
tenaut - Gouverneur indépendant
des partis politiques, impartial,
inaccessible aux pressions du de-
hors. De bonne foi, peut - elle
attendre un tel choix del'élection,
même au second degré ?
“Le gouvernement nommerait

tous les officiers do milice.”
La belle affaire, en vérité! N'y

uût-il que cola, nous devrions nous
hater de changer d'allégeance.
La belle armée que celle dont

les chefs sont tout simplement des
créatures politiques, et nommés
par des mivistres qui, la plupart
du temps, ne‘ connaissent rien en
affaires militaires !

“ 11 nommerait également tous
lesjuges de la province”, Ou plu-
tôt, le pouple élirait los juges,
comrae ©sla se passe chez nos voi-
sins,
Le beau systômo ! Et comme ils

doivent être compétents, éclairés
ot surtout impartinux, ces juges
dontle sort dépend du vote po-
pulaire! Est-ce encore là l'idéal
de la Patrie?
Le confrère nous assure que

nous poiwrions conserver l'usage
officiel de la langue française :
Cola cost excessivement douteux,
1) nous cîte l'exemple de 1a Loui.

 

 

|slane. D'abord, si lesdocuments
publics y sont parfois traduits en
français, cette langue n'y est pas
reconnue comme langue officielle à
l'égard de l'anglais; ensuite les
privilèges accordés à Ils Louisiane
datent de longtemps et combien
de fois le congrès n'a-t-il pas
regretté de les avoir accordés ?
Tout porte à croire qu'aujour-

d’hui que l'Union américaine est
forte et puissante, elle ne ferait
plus les concessions qu'elle a faites
dans un temps où elle étaif; encore
faible et où elle cherchait à réunir
en un seul faisceau le plus grand
nombre possible d'Etats,

Il est donc inexact de dire que
“ la province de Québec, devenue
Etat souverain, serait absoiumiezt
libre de se servir de la langue
française seule si cela lui faisait
plaisir parce que nul n'aurait par
la constitution le droit d’interve-
nir en cette matière.”
Encore une fois, cette constitu-

tion dout on parle tant doit
passer sous les fourches caudines
du Sénat de Washington qui se
permet parfaitement d'intervenir
en toutes matières.
La Patris à laissé prudemment

de côté la question des écoles
Pourtant, les écoles publiques

neutres nous seraient imposées
nécessairement et los catholiques,
qui, en conscience, ne pourraient
y envoyer leurs enfants, devraient
néaninoins soutenir ces écoles pu-
bliques de leurs taxes. .
Le confrére ne nous parle pas

non plus de l'organisation et du
gouvernement des comtés, système
si onéreux pour les contribuables.
On ne nous dit rien du tarif

américain qui deviendrait le nôtre
et doublérait presque le prix de la
plupart des choses nécessaires à la
vie.
Nous ne voyons pas bien quel

avantage nos cultivateurs retire-
raient de ce changement et coim-
mentils seraient plus heureux que
ceux du Vermont, du Maine et de
toute la Nouvelle-Angleterre que
le tarif écrase et qui se voient
obligés d'abandonner leurs fermes
pour aller recommencer leurs
pénibles travaux daus l’Ouest où
ils ne sout guère plus prospères.

Voila bien quelques ombres à
ajouter au brillant tableau de la
Patrie pour le rendre complet.
Los Canadiens établis aux Etats-

Unis et qui connaissent parfaite-
ment les institutions américaines
ne s’y lnissent pas tromper; aussi
la campagne annexionniste com-
mencée par le journal libéral ne
trouve-t-elle guère d’écho de l'au-
tre côté des lignes.

Elle n'en aura pas d'avantage do
ce côté, :

L'institution des Sourdes-Muettes
A MONTREAL

Tonue par les Sœurs de la Providence

Tel est le titre d’une jolie bro-
churo dans laquelle on a eu la
bonne idée de réunir les articles
qui ont paru dernièrement sur ce
sujet dans la Semaine Religieuse.
Nous eu Accusons réception avec
remerciements à qui de droit.
La Semaine Religicuse semblo

avoir pris & tAche de mieux faire
connaître nos établissements reli-
gieux : c'est là une œuvre excel-
lente ot bien opportune, car nous
devons reconnaître bien humble-
mont que le public ne se rend pas
assez compte de tout le bien qui
s’y fait et du dévouement qui s’y
exerce.

N'a-t-on pas entendu, tout der-
nièrement, un de nos hommes
publics les plus intelligents faire
une verto critique de nos institu-
tions de charité et demander pour-
quoi on les exempte de taxes, si
elles ne peuvent soulager toutes
les infortunes ?
Nous voulons bien croire qu’en

tenant un pareil langage, on pèche
moins par malice que par igno-
trance.

Il faut donc éclairer le peuplo
sur les œuvres accomplies par nos
communautés; il faut le faire péné-
trer dans ces établissements dout
il ne connaît trop souvent que
l’extérieur, dont il critique aveu-
glément l'étendue et le développer
ment; il faut lui montrer à l’œuvre
ces bonues sœurs qu'il trouve faci-
lement importunes quand elles
s'adressent À sa générosité ; il faut
qu’il compare de lui-mêmo la
grandeur des bienfaits à la modi-
cité des ressources: il funt, en
un mot, faire la lumière sur
ces œuvres admirables que nos
communautés aiment à accomplir
dans l’humilité ; il le faut, au ris-
quo de froissor ln modestie des
âmes dévouées qui n'attendent
d'autre récompense que les grâces
de Celui qui no laissera pas sans
récompense un verre d’eau donué
à l'un deses pauvres.

Cette tâche que la Semaine Re-
ligieuse a entrepriso était devenue
nécessaire et nous sommes heu-
reux do voir qu'ulle la poursuit
avec bc:heur.

La brochure que nous avons
sous les yeux ct qui nous fait con-
naître en détail l’œuvro des Sour-
des-Mueties sera une véritable
révélation pour un grand nombre.
Après avoir fait, en quelques

pages, un historique très intéres-
sant de l'institution, l'auteur, évi-
demment empoignéd par son sujet
qu'il traite avec clarté et élégance,
nous entretient des deux métho-
des enseignées, celle des signes,
dite dactylologique ou manuelle
et cellede l’enseignementoral. Puis
fl nous faitparcourir tout l'établis-
sement, des cnisines aux dortoirs
et nous montre commentledévoue-
ment le plus éclairé s pourvu à
tout ce qui concerne la santé ot le
progrès des élèves,
Vionnent ensuite des détailsfort intéressants sur des œuvres indé-

pendantes de l'institution elle
même ; l'asile:des Sourdus-Muettes
et le novicidt pour les Sœurs
sourdes-muvttes. >.
Après nous avoir‘fait connaître

ce bel établissement, l’auteur se
demande naturellement : * Com-
ment une telle institution se sou-
tient-elle ? Commentfait-elle face
aux lourdes. charges qu'exigo
l'entretiend’un si! nombraux per-
sonnel ? .
Et il nous communique les ren-

seignement"'qu’il aobtennis:
“ Les ressources'de l'Institution.

consistent: 10dans une subven-
tion relativement fort modeste du
gouvernement provincial ;
“ 20 Daus le prix de la pension

dos élèves pouvunt payer, ce gui.
est l'exception, étant observé
qu'en réalité ce qno 1'établisse-
ment reçoit aujourd'hui, de ce chef,
représente à peine les frais d'édu-
cation, fournitures de classes,
Kvres, papier, ste, et coux d'ha-
billements, tous les autres frais,
nourriture, chauffage, etc, rcatant
à la charge de Ia maison.

“ 8o Le prodnit du travail des
pensionuaires de l'asile, travail
qui ne couvre pas la dixième par-
tie des dépenses qu’exige leur
entretien.

* 4o La location de quelques
chambres (buis à dix) occupées
par dea personnes du monde, dési-
reuses de vivre dans une maison
tranquille, et gui paient pension.

“ On compreud de suite que ces
diverses, source; de revenus sont
bien insuffisantes pour permettre
d'équilibrer le udget annuel.

« Pour combler le déficit, c’est
à la charité qu'on fait appel.
Ajoutons que fequ'ioi, grâce à
Dieu, grâco à la générosité des
Ames pieuses età l'ingénieuse in-
dustrie des supérieures, on ost
pañvenu à tonttmener à bien, tant
pour les élèves que pour les pen-
sionnaires de l'Asile.

La tâche es{ lourde cependant
pour les sœurs! Non seulementil
leur faut pourtoir à l'instruction
des élèves, fortuer des maîtresses
pour les enseijner, (et les fone-
tions d'éducatices demandent
dans ce cas d& études spéciales,
des connaîissaices anatomiques,
une attention soutenue, un dé-
vouement 6% ute patience de tous
les instants,) nin-voulement il faut
songer à subvelir aux besoins de
ces maîtresses, pb même aussi des

élèves, la plwart trop pauvres
pour payer une pension fort mi-
‘nime, mais il fut encore aller sol-
liciter la charié publique, tendre
en ur mot la nain pour assurer le
pain de chaquejour.

Incertitude bien pénible: car
tout est soump & l'alea, au suc-
cès des ter à la libéralité
dun public bllicité de bien
des côtés à la pis! C'est là un
des grands souis des directrices
d'établissementisemblables à celui
dont nous nouslecupons.
On nous permttra, à ce propos,

une courte digession qui n’est
pas sans actual,

“ Nous entenons souvent répé-
ter autour de ous: “ces sours
sont toujours Aquéter, et cepen-
dant elles soni riches, car leurs
communautés pssèdent d’impor-
tantes propriéts.”
“ Oui, les squrs quêtent sou-

vent, mais elle ne quétent pas
pour elles: ellesquêtent pour des
malheureux euvrs lesquels la so-
ciété, ne l’oublias pas, à un devoir
d'humanité à rmplir ; elles quê-
teut pour sauve de la honte, du
désespoir, des ifortunds que leurs
infirmités consamueraient sans
leur dévouemer, & une vie misé-
rable.

« Quant à lers richesses, clles
n’en ont pas ’‘auwes que leurs
vertus et lenurlacrifice. Ces éta-
blissements qu font l'ornement
de nos grande villes et de nos
cités plus modezes, s'ils sont vas-
tes, bien aérésbien chauds, est-
ce pour la satisction personnel-
les des sœurs ? Non assurément,
car l’entretienen est d'autant
plus dispendiet et plus pénible,
et la partie G» se réservent les
membres de lacommunauté est
toujours la plumodeste ; il suffit
de comparer € Notre-Dame du
Bon Conseil lesortoirs des élèves
et ceux des sœu,

« Quant à la \leur même de ces
propriétés, elle‘ésulte en réalité
de I'augmentath progressive des
terrains due dl'agrandissement
des villes ; c’esto cas particulier
de Jl'Instituti« des sourdes-
muettes, établia son début il y a
moins de 30 antdans une “ bais-
sière impraticab ”, comme nous
l'avons déjà ditD'ailleurs ces im-
meubles ne proisent pas de re-
venus, à moiusde circonstances
exceptiounelles,xpropriations ou
cessions de terrus,

* Il ne faut janis oublier quand
on traite ce suj que ces commu-
nautés ont élovici la plupart des
établissements > Charité, écoles,
asiles, hospices our les malades,
les infirmes, sassecours de I'litat
ou do la Protce, qu’elles ne
reçoivent pour hr entretien, lours
services que desubventions abso-
lument insuffistes; qu'elles se
chargeut de reater les ressources
nécessaires en slicitant les Âmes
charitables, et :onérent ainsi le
trésor public diourdes déponses
qui se traduirait par des impôts
ou des contribusns forcées.

“ C'est là un jint de vue trop
souvent négligé1] semble quand
on parle des smu, qu'elles soient
tonuss à tous lesacrifices quend
vraiment, ellec rrendent que des
services volontres! Dien seul
sait quels servis! Où trouver,
en effet, de la ps de mercenaires
ce dévouementçcette tendresse
pour le maladeinfrme, que la
religion inspire ix sœars Grisos
de Nazareth envs leurs pauvres
aveugles, Aux scra dela Provi- 

petites sœurs des Panvres, er-
vers leurs vieillards impotents?
On: fait ‘en’France à cet
égard In douloureuse expérience
de la charité administrative. Or

les mislades d'abord, négligem-
ment traités; les contribuables
ensuite qui, ‘de ce chef, voient
augmenter leur bill d'impôts.

“ Mais il est temps de revenir au
sujet qui nous occupe plus direc-
tement pour conclure qu’à Notre-
Dame du Bon Conseil, sans la cha-
rité, c'est-à-diro sans les quêtes
des sœursil y a longtemps que
l’établissement aurait fermé ses
portes, ou pour mieux dire n'au-
rait jamais pu les ouvrir.”

* L'auteur qui a commencé ce
beau travail par le portrait de
Sœur Marie de Bonsecours, la
créatrice de cette œuvre ad-
mirable, le termine par celui
de M. :
cemment nommé chanoine hono-
raire de la cathédrale de cette
ville et qui est dans l'établissement
depuis 21 ans. Ces deux belles
figures sont mises en relief avec
autant de tact et de délicatesse
que de vérité.’ Elles semblent
veiller sur l’œuvre à laquelle se
sont dévouéos ces doux belles exis-
tences et la contempler avec
amour, ;

LE “ CANADIEN”
I1 passe aux mains d'une com-

pagnie +

M. Laurier contrdlera ls * Canadien * ‘

SES NOUVEAUX DIRECTEURS

Le Canadien et le Cultivateur
qui étaient jusqu'ici la propriété
de M. J. I. Tarte, entrent dans une
nouvelle phase.

Ils passent aux mains d'uuecom-
pagnie qui donne avis dans la
Gazette Officielle qu'elle s’adressera
à notre législature pour être cons-
tituée en corps politique.

1. Le nom social de la compagnie
sera ‘La Compagnie d'Imprimerie du
Canadien.”

2. Son objet est la publication des
journaux le Canadien et le Cultiva-
leur, el tous autres journaux que lu
compagnie pourra décider d'acquérir
ou de publier ; ainsi que l’exploitation
d'ateliers, d'imprimerie, reliure, cliche-
rie et lithographie.

8. Le montant du fonds social de la
compagnie sera de trente mille piastres
divisé en trois cents actions de cent
piastres chacune.

4. Le siège principal des affaires
de la compagrie sera en la cité de
Montréal. |

5. Lesnoms des réquérants sont les
suivants’; L’hororable Wilfrid Laurier,
avocat, de la ville d’Arthabaskaville;
Joseph Israël Tarte, écuier, journaliste,
de la cité de Montréal ; Henri B. Rain-
ville, écuier, avocat, de la cité de Mon-'
tréal ; Christophe Alphonse Geoffrion,
écuier, avocat, de la cifé de Montréal;
l'honorable Ls. Tourville, manufac-
turier, de la cité de Montréal, et Ray-
mond Préfontaine, écuier, avocat, de
Ja cité de Montréal. -
6 Les dits Wilfrid Laurier, J. I.

Tarte, H. B. Rainville, C. A. GeofIrion,.
L. Tourville et R. Préfontaine, seront
les premiers {jdirecteurs de la compa-
gnie, et sont tous sujets britanniques.

La composition de ce bureau de
direction indique évidemment que
le Canadien devient l'organe ac-
crédité du parti libéral et plus
particulièrement le porte-voix du
chef de l'opposition à Ottawa.
Les tendances annexionnistes de

la Patrie auraient-elle eu l'effet
d’effrayer l’hon. M. Laurier ?

C'est fort probable.
En se mélant an Canadien, en

devenant le conjoint de M. Tarte,
M. Laurier a voulu s'assurer un
organe qui représentât plus fidé-
lement ses vues que ne l’a fait en
ces dorniers temps In Patrie.
Co qu'il y a de plus épatant dans

toute cette mutation; c'est que M.
Tarte devienne l’homme-lige de M.
Laurier après avoir été pendant
vingt ans le thuriféraire de Sir
John Macdonald!

 

 

 

  

—Avez-vous un rhume, avez-vous
ris du froid,éprouvez-vous des dou-
eurs à la poiirine ou anx bronches?
En un mot, éprouvez-vous les symptô-
mes préliminaires de la consomption ?
S'il en est ainsi sachez qu’il y à un re-
méde à votre portée sous la forma de
Baume de Cerisier Sauvage du Dr Wis-
tar, lequel, dans plusieurs cas aarraché
Ly victime presque sur le bord de la
tombe.

— Pour Je Mal de Dents faites
usage du “Stop-It” do Dawson.

Rév. J. B. Huff, Florence, écrit:
—O'est avec un grand plaisir que je

constate les bons effets quej'ai obtenus
ar l’usage de la “Nortbrop & Lyman
egetable” pour la dispepsie. Pendant

plusieurs anné-s tous les genres d'ali-
-Iments fermentaient sur mon estoiwac,
en sorte qu'après avoir mangé, j'éprou-
vais des sensations très douloureuses,
mais depuis le jour où je commençai
l'usage de la ‘’Vegetable Discovery”
j'ai obtenu du soulagement,

   

— Pour les cors, les ver-

rues,les oignons employez le

Wight's Corn & Wart Cure.

—Thos Sabin de Eglington, dit: Jai
‘enlevé 10 cors à mes pieds avec le
‘Holloway’s Oorn Oure.” Lecteur allez
et faites de même.

  

Pellicules.—On nous-a souvent de-
mandé une lotion des pro-
priétés réelles ur la destruction
Tapide des pellicules grasses qui encon:-
brezt la tête de certaines personnes.
Cette lotion salutaire, nous l'offrons en
toute conflanceau public sous le nom de

ine. .

 

NOUVEAU
The Flat Opening Blank Fook

(PATENTE KINNARIY

Le livre reilé 16 plus fort dumondeo
d il est bureauauraiplatRerangFoliednTn,rousse est

Costjurtomieutse qu'il faut dans tous |
reaux d'air q as sa bar

ap RE ey rR

tes “et. lours - incurables, aux

tous les intéroasés s’enPlaignents.

l'abbé Trépanier ré-|. y

‘   

 

     le travaild

ÿ soyez sûré
‘ne,prenes

‘ —vosheuresdetfavailquand vous fa
™go doPHARUNA. Sans PHARUINtravaillez ‘dur ebdru et faire beaucoup d'ouvrage; avec Ia PHARLINE vous travaillerez
moins etferez beaucoup plus d'ouvrage,

   
8.SansPRARLINE,

‘La PÉARLINEpréserve votre lingo dangcuveet vons aide à resterde boune humeur lejourdu lavage. C'est lefrotte, frotte, frotte,eürla planche à laver avecle savon, d'aprésd'ancienne méthodequi use votre linge et
ur et difficile. Tend

La PEARLINB'et la nouvelle méthode gy,
tent. le frottement. Aussi sûr que

quel'onyousdonne la PRARLINE
rien autrechose ét vous sere; en

sûreté.;\.

ee ues Kplolers eans sornpule vons à “Depotofième chose.GESTHAUL:LaFearingrials "cod
GHEZ-VOUS Solportso, sunt votroepicier vouseavolemute ciousoù placo de Prise" failos ia seuls chose ton! sol TAMU PYLE Newyor,
 

LES BONS ROMANS
 

UILLETONS - DE “ LETENDARD”
Gabrielle ° - . . > se - 50 +

LeSerment da Corsaire ° > . . »* 60 +

Une Errour Fataloi « =, * >» = a . 606

UnMariage poUF autre mondo * s = . bps

Yrima Vera . . . a . . 69"

 

    tse70 CASES IMPORTED (IN THE

UNITED, STATES AND CANADA
Rat DYCAR 1800

               TH
E
PE

RF
EC

TI
ON

OF
A
OX

Y
Wi
ng

  A
MA

SH
IF

IC
EN

TY
M
C
H
V
I
N
E

fad

ARE YI

SEMAINE SAINT
ogTiongE1pSEANE SAIMAINEjE

-chant,  Fubl
an aus l'Antherêque

1n-17, 452 péges, reiluro per-
tranche JA-PÉB. 1021000000 0

DEPAQ d'OficicodeLa) :
du matin etdu soir, -

riers Vépios, différentes
prières, «to. 1

propre, tranchea etsodes

LaLibraJ, Bi ROLLAND & FILS

marurée, ; ;

DEEESAINTE Ua). In-B cartonnée, 0 0

6 n 14 Rue St-Vincent,
MONTREAL

   
 

  
QUILEDU 22 2|
RTREALA OC:

 

 

a

caline noire,
QUINZAINE
coutnxnt les pi
la -niute Messe.

MISSION ACRO-AMERICAINE
à partir Au mois d'Oc

oboe,pour. l’ peeson de prêtres destinés
l'évanes lation des pére deJ'Amér que.

uscription : et
tour on rocuotiiant 40 soa-~cription,

BÉNEFICES BFÉCIAUX
 

lr
dl

Com

L'ŒUVRE DESAINT-JOSEPH|
PARMI LESNEGRES -

La banque d'épargue de ls cité et an
distriot do Montr:ai

L'assemblée généralo annnel'b
rea do cotto institution auraLeu ceson te ‘
rue 8t-Jacquas, mardi, le 3 mat prochain, « ugg
heure pun, pour ia récep lon du Mmpportanny
ot autres élats ob pour l'élection das Cirecien,
@-jad HY. BARBEAU, Gérmat,
-_—_————

PAUZE-& LAMOUCHE
M n de pelutures, Forronner}
Nedepoil Artistique: unespéctaiteee

No 1788 rue Sto Cothorine

 

Aussi travaux du pointures. blaneh
Téléphono 7648 pe fogel

À. LEMKUS, GC Bruser
Faisant affaires sous le nom de

DRAPEAU, SAVIGHAC & CI
140 rue St Laurent, Montreal

Ferblantiers, Plombiers, Couvreurs e
Poseurs d'Appareils de chauflage

Acscrtiireant tres varié et cemplot d’U
Go culsino, Coutellerie, Lumpos, Ga

Hers,Brackeis, Globes, ele. à Les

1006 Chargent tourourel telMs se chargent do tout vuv ; ,
‘verture en ardoise, ¥erblancon Topa
nide, et toutes erp do réperations à de

1x trés modérés. Epéciallté pour la ol
réparage des fournnises à l'eau chaudeà"*

Jenn haute ct basse pronuion, des Fournaissi
air chaud et ees Yournulises a 'cuu chaudoet
à l'air chaud onmoinés

UFRDIAN
.___  VieelcontreU'Ineendic
"DE LONDRES ANGLETERRE

Lo LTABLIE EN 1821 :

CAPITAL 310,000 00
FONDS INVESTIS = 21,700 00
Agetits généraux ROBT STMVS & CIR.
pour le Canada Gro IENHOLM. Mont,
; Police d'Assurance contro le Fou accepide.

No45 rue St Sacrement.

‘Pour. maigrir en 30 jours sams
-nuire à votre santo

 

 

, Portez
TRIQU& PLASTIQUE, ello supprimetout ex
cès d'ombenpoint, Ce système ditmninuc toatés
Jes partios du corps cuvahies par la eralsse
Pour tout renselgnement, ndresnez-vous à

M. AaKOHN, 518 rue Dorchister, qui ex
vorra gratis of franco, la masière a foulepor

‘| sonne qui en fora la demande,
 

Annoncés sur le certificat d'A jats

On pout so faire membre à tout temye.
ç es des Bounes Pen on

Ime sdeFoursLeeistonr. édatile do Notrs-
Dames du Saint Rosaire et de StJo ephenvoy

ée gras àchaque

exFate Unis; presquo
000,000 de n aux Ftats Unis: presque

tourhors de glia Plus do 5050400 io
sont pas buptisés.
i uscription et demandez une

EneNoteiortonsAgro-Américaines.”
s LATTFRY,'

Bemis:Sosoph, Baltimore, Md.
-28-3m's :

At oupe, 0, Cèâre HoadRY
Fohdes nr

 

 

 

RUES CRAIG etST DENIS

JOURNAUX FRANCAIS

€, d'in, BP Hous Franc
veté, jo lous orfart

9iarohepar

D, PARIZEAU
COIN DES

614 RUS LAGAUGHITIERE
' NOTHE- 1, presde QGuevdu PadRUENOI EDAM fader

p Echo de

QuegiezpeFRANCE!| Figaro:
_ homer rare eant,

1g
, i Lanterne,

Potit Paricien,
Leura supl'ents.

Modo Nationale,
P. Echo d Mode.

Gosloature,
26,

Joal Amnsant,

Momle Comique
P. Jual. p. rire,

 

   
ne Dépnsitaires Généraux :

L. DERMIGNY & Cle.
126 W. 25th Street, NEW YORK,

Envois par la Ponts dans touts l’Araériaue.

»

“

DumanDES LA LISTE!

Conditions mériales aux Marchands

AUX MAROHANDS DE GROS.|
 

Botte’ .

CHARPENTE|
.| l’alfenation d'une certaine

Scien.l’trée, oto. | v

 

AVIS
Demande sern faits à Ja Léxislatare de Qué

bec, à sa ne session, pour intorprèter
deux actes de donation par Dame
Unipé. Vve Louis Juduin. aux KHoyds epiu e
Lasuier, le premier caré et l'autre Demscrvant 

 

' En permottre de bâtir Une ecole sur les terrains
onn KX

‘J. PRIMEAU, PrAR, OURE de
. Boucnerville

AVIS

Avis ont,donné que, à Ja demando d'un gras
nombro d'intéreswés, Li sera dem ndeper Is
Compegnie de Jésus, à la Législuture de Qué
dec, 8 sh prochaiîno session, un acte arlorisant

partie de la Coumu-
nede Laprairie d na le but d'y établir des is-
dustiies, et aussi ratiflant toute conventimo
faite ou à êtro faite entro Ja Corporation du
Village de Laprairie et io Président et lu: 8
éicas de la Cyomnune do Laprairie io Ia
Jeino relativement & l'expropriation au

l'acts de Ja législature de outto Prorisee[950 Victoria Chapitre 68, ot aussi pourattrs
LAMOTHE& TRUVEL

. Avoocats do Is Itequimate,
Montréal, 18 Mars, 18ÿ2 sas

Un projot do loi sorn soamis à la léglalsturs
de Québeo, k «a prochaine gossion, pourents
mer, en autant qu'il pont en être io, cer
taines conventions contenues dans un Ac
d'accord pa-sé le douze mars dernior,dr
devant Mtre Louis N. Dumouchel, notaie
Mon: entre les Commissaires d'Eculet

eu municipalité de Sto Cunézonde, dass
fo coms d'Hochelags, ©: Le Communauté de
Sœura de Ste Anne —_

m'sMontréal, 7 avril 1802

viseest donné que MM, Bobert Rold, Jod
ue, An Le resque, Lucien Huot, Joba

Millen, Jose sits eo
itenault, J. I. Coud r

h Paguatte, Charles Fort
ou ee Kcr, Ja D. Doroche 3

M. 19, John Barry, Gu-tavo Lamotho tous de
Jo Cité ot du district de Montréal, et plusieurs
autres ens formant partie d'une Aa t
tion Immobilière d+ Montréal” sunrcsrontd
1gial sture do Québec, à sa prochaine 6

rdrmanger quo l'acte 82, Victoria oe
© TJ ot les nutros aotes relatif: à in Cité

Montréal soient amendés à l'affet do À
lo —Réduire lo nombre deaôc ovins et Pons
o'r + a renouvellement plus fréquent dal eo

noil de Ville; 2o—faire élire une partie,=

échosins pat lo voto des propriélaires foncen .

et partie par le Voto généra ; So hanger
compasit on da comi(é das tinancos ; & © »
16 cons d'éligibilité du maire «t des échoritss
—déiranchisez toute porsonna roupablo de À

œuvres frauduluuscs : So—ne permoitrosu :

emprunt lorsquo le chistro doladeresise
e ra, une propo:tion do quin

que

7e

vaour dean) rop létés imposables pou
0 naires, ot ol 5

contracterun emprunt, à oblouJea
tiers de scs membros €

aes {6taires foncls: a; Jo—p urvol àtop aux daoIa miso A I'enchid-o des pri Jeges nelnr ge

 

 

 

BUREAUX A LOUER
Des bons bureaux chauffés par la va
peur 2a No8 rue St Jacques, :

  dence envers | sourdes-muet-

Siiresmseran bureau ds Lemmonsoc Fu : ceMORTON, PHILUPS & Oir|=5= => ‘
Fapotiora, fabricants de li rros blagas ALOUER.

et imprimears remis à. 1766 ET S767AVE NOTRE-DANE, MONTREAL

— lesraou et sur les propriétés à Laat

Prcmitres malsons do vin ebliqueurs

|

Ste,8fineVLElanddodnlionts)
de Francs, demandentreprésentante| EIASE
ou

Canada.

Brospuetre LATETR
L A. 0, - Montréal, 5 Avril, 1892

jno-228 B. P. Boîte65 |’

|Pension - Française

ROME, vin delionsHo 8
LAVIGNE 25 rue 8t-Gabriel, - beaux bureaux

à don B'adresces 3 A:pouf, x “mari Ta Fak. debBanco iRom

 

ites uss.

vous Pouvez

1 cdArsuran cesuria ©

liger lo onnefl, avant &

 

  

  

    
  

‘pendant la nuit Ia CEINTURK ELG

do Boucherville, lo 3 Mars 1875 ct le 19 Avot 158

 

    

    
    

 

   
   

   



 

  
  

      

   

   

  

 

 

    

 

 

     

  

 

 

 

  

    

 

 

 

  

 

 

      
   

 

    

  

 
 

 
    

   
    

  

 

   
   

 

NA v

LETENDARD

= ( i b bl ; 3y , fleur a fuit, mais l'idée est bonne, noble PR PE ’
A TRAVERS LES ETATS-UNIS et patriotique ot—honni sait qui mal HX £4 q

y pense. ; 7 be bd

TTNOS COMPATRICTES DE LOWELL Rd @ if -
[CHOS OE L'EXPOSITION DE CICAGO Un Camadient je préntéeut ‘de Ia Res 5 Mr tirs To a3— na Cuanadien-français, pr en .

Les fabricants de cuireeexpOur L' aa libre de NOUVELLE ROUTE PGUR L'ALASKA AVRIL 1892 —Vois, dit-il, cette corde qui te pend au-dessus de ln tête. Tu n'auras
at ot dde, OR RULE, EXER1 L'assemblée mensuelle régu — 7 qu'à la tirer quand tu seras décidé à obéir à ma volonté. La sonnettete. Ile out vôté à cet effet} in Chambre de Oowmerce de Lowell - . . ¢luesApon in construction dun Musa. w on lew, mandisoir,  “ ’ SCENE SANS KIVALE _ SOMMAIRE quicstau bout wavertira, | bles À la voûte.

: m cmbres étaient présents en 1 ; T achinalement, Genaro leva les yeux ct les fixa sur la voimmense édifice qui n'aura pus 8 m p 1, ; or 2} VOIES FÉRREES PROVINCES ) & y 4 Sur a. ‘leEu100 par 200 pieds, du F214poutre : qu PebrrnceduPron. LE STEAMER “ ISLANDER” A A , —Commentferais-je, dit-il en ricanaat, puisque je n'ui pas les mains
wie $100,000, sera exclusivement président occupait le fauteuil, Doft partir de Vancouverlo DIRECTION. Recevoir Livrer pIiRECTION libres ?

Bowcréo uuchant et & ln musique. Le secrétaire lit ensuite lu lettre de 17 Juin, 3 et 18 Juillet ot lo AMP, STAR PH ’ —Tute soulèveras comme tu le pourras. Avec un misérable comme
CEL'exposition sora écluirée pur 0,000 révignation du président, Chnrles A. ’ — SN toi, on est oblivé d dre tout récautions,grossus lampes électriques de,$20 pièce Stout, pour cause do mauvaise santé. 2 ot 17 Aout 1802 Gann Tuoso Albortaoof Genaro so bit Se pren ol u ae ntesplongeaient dans la rofondeur

r 1U0,OUU luimières incan csce , le colonel J. W. Bennett propose à NSKS danu ln COLOMBIE Montréal Toronto... - inidoin .… . Ses prune es arden t ©

#Pes visiteurs pourront voir un vil- que sa résignation soit acceptés et que DeLnAOUDIME Montreal rchoronte: iccail $2] 720] 909 8.00 Artbubasba... de la cave. Il songeuit au moyen de rompre ses liens ct de s'échapper
let d'Indiene qui occuperu un J. L, Chalifoux soit élu président ° Montréal ot Lachine 600 218) 8 3u| 6 OÙ Manitoba. :

aoe200,000 pieds carrés. à Lamotiun est adoptée à l'unanitnité BON.REAARoe »gniréal, Huntingdon el son 240m he B ok deccs okLliettes, derni dé t. ot sortit soute
“La force motrico employéo sera de et M, Ohalifoux ot déclaré 6lu pur uc- Pa Mike Muntreatet Valinyieiid, | 600 ool aol glial Drunawiek. .. - a. TK € Colonel lui lunça un dernier regard écrasant, et sortit sans ajouter

19000chevaus-vapeurCESo claymation. mnercte 1 bide en dorefaaeT Mantréul et Kousts oli] G 25! à 10] 6 [ts 15! je Keose.………|0 451 6 soi... {5 «GC; PC une parole.
viers 2 clud-cl remercie nese «Be . y fonea ns Le nombre de quarts termes appropriés de l'honneur qu'elle es Montréal etSt Jean... 630} 3 $10 20{ 0 00 jOntarlo.......... Bf 70000 {fc..R| La porte de fer gémit sur ses gonds. .

d'huile requls vers de 225,000 au prix de lui a fait et nccente lo position, ré Pourlesprix,los uccormodementsdecabines, Montréal ot Inland Pond. ç 45 )3 Wl 7 20/13 2!'L. du P. Kdounrdl6 «5j... |... 7 150. T, 1 Le faussaire resta seul, livré ses pensées, épuisant en vain sa rage.
Rlepidee. ote, ec. formeront Nous nousfaisons ui duvuirde Pré de ter l’acilique Cunedien. PACIFIQUE CANADIER Saskatchewan. |... 1505 15]...j0. PL} Le même soir, dans le palais de Bulboa, un domestique remettait au
Lea tuynux d'égots, elc., TOSPREINT| senter nos chuleurcusey CHEN BURKAUDES BILLETS A MONTREAL : duc Alexandrelu carte d’un visiteur inconnu, qui s’anuouguit sous lesune longuour de 12 milles et néces à notre compatriote, M. J. L. Chali Montréal otT , 10150... ETATSUNIS £ 1

ront une dépense do 857,730. foux, pour le nouvel honneur que ses £00 rueSt Jacques. (colu de 1a rue McOlll ot er St Jenn, N. B. Gl...| es TT3 auspices de l'ambassadeur de France.
—Le nombre présumédes exposants concitoyensviennentduluifairean aux stations. Montréal ot Sberbroukco Joa. lit (Contrevu.……|6 25 {i wa ml 10150. & IL Quelques minutes nprès, le nari de Tercsa de Balboa se trouvait facepri cle . pa « président - ee sos à d .. . ’

àONCEernement de Washington brede Connuieree de Lowell est une des CHEMIN DE FER Mangréal otSorel It... SOIT oo PN Angleterre... J 0p op rrmféonk V- à face avec le duc. oy . “at . .
: cdd'établir un bureau de poste plus [importantes do Ja ville et nous Aclon ot Sutton I''y.…i…[13 05)... |19 30l'gua.......6 25147 007 | 10 15/D. & I, Don Carlos portait son uniforme d'officier français, avec la décoration
dur lo terrain pour In durée delexposl| sommes conllants que M. Chaïisoux INTERCOL ONIAL Farnham ot St Ple......... = JE te sollouose a 101{1v0 0 ox {v 1610, T.n, de la Légion d'honneur.tion seulement au prix de $200,000, saura faire honneur à sa nouvelle Sherbranke. Luo Mégantiei 043) 6 50]'7"30] 8 sus : = ; — Le duc, qui le voyait pour la peemière fois, le recut avec affabilité etwnecessitorn $00employde,Joba 191-ARRANGEMENTS LINVHu—twz Mguite:ofQuevecmonta 2|of) 10 fl Les correspondances engéristréos pour Bow l'invitu courtoisement à s'assecix ’—L'ile hu 5 ion commenco à pren- LES ANARCHISTES À MINNEAPOLIS Montréal et Ottu «| Bw! 615/11 43! ....[{ton et les Etatade Ja Nouvelle Anglotorre, Now- Je vi , Es ol it 1 1 1 ttre du l'exposi ionCored'un gi A, Tarte dn ifOctubre 1EO1 Jos trains exprose Montréal, HtLin,SE Jéro York et lon ¥iatd du Sud, doivent être déposées —Je Viens vous voir, monsieur le due, dit le colonel avec un accen

spec > Lustucho,.. ... H , . op . o . : :detenqueparterre, Lo département Chicago, 16--Une dépêche Minnon- 0°!dionenchkwexcoplés)commits Montréal, V'invipey: G AJ.| 7 3) Go) oo [avant 830 heures p. w.. Pour Vortiaad, Me. s poli mais froid, pour vous purler d'uno affaire importante, et je désire-
de floricuitare a déja reçu, eut effet polisannonce qu'ily à beaucoup d'ex- VepartdeMontréalà itquroBonavez Condonyot¥en |] Ec novren pu. rais avoir avec vous un entretien sans témoins.27,000 pieds du Podudontplus Ton Citationeu cette Jill8 Jusuitedeln TC RREPOERIOIEE dartspair 89 eee ColiVeMe He Joun'uet onl 350 ce YorkenJoelotteonrégietrést ponta —Nous sommes seuls, monsieur, dit le duc un peu étonné, vous pou-
meeelestransplanter. chistes dont l'organisation sœurest à Ry slo Bure or. en ContialVt. TyMonei . Baja du courrior convoyeur ot arrive à la gare 4 VCZ parler sans crainte d'être entendu par d'autres que moi
—M, Martelee, consul& Paris Chieugo.© puissante organisation Arvest =. OX on.Prime | 4001010 noeaeronouYe iabaent te |] —Je sais, monsieur, par oui-dire, que personne ne met plus que vous

vient - veutwail fuit connuitreron qui n des succursales duns toutes les de Mass oo | Sherbrooke or Stanstead 800] 720 fax. N. FE.lou 8 ot 22 mara, awour paternel au-dessus de tous les sentiments, ot c’est pour cetto
désir formel de voir l'industrie ane grandes villes de l'Union. La société do bedi een om raison que j'ai fait.le JoyagedeMadrid, afin de prendre, dans un cas
munde dignement veprésentés & VIX locale est particulièrement florissante it" Dépéches pour Gr ; E … f eg tort grave, consell du duc de Balboa
position, les personnes qui s'occupent et bien que ses réunionsalent lieu dans do 343 P P ande-Bretagne, urope, etc. fermée Don Alexandre s'inclina, mais il lui sembla qu'en prononçant son
dowines et de métallurgie daus ce le plus grand secret, oile recrute chaque do co entréa 1

font du très grands préparatifs jours de nouveaux membres, do v3
vas de leur participation. L'on a

dis d'autre part que M. Massenez,

spprisdundu procédé de désulfurne

tion des fontes pur le mangunèse, se

propose de faire uno exposition coum-
plète de son procédé ct des résultats
obtenus, Ses usines sont situées à
Hoerdo (Wosphalic}, et son exposition
présentera’le plus grand intérôt pour

tous les foudeurs. .
—Une maison do commerce do Chi-

cago, vient de fonder à l'usage des me

decins un bureauspécizl qui rendrales
plus grands services aux membres de
cotte profession qui vieudraient ici
pourl'Exposition. Elle à l’intention de
weubler, à cet effet, de spacieux bu-
reaux dont ils pourraient faire leur
guartier*général et où ils trouveraient
toutes les commodités désirables pour
recevoir, lire ct envoyer leurs lettres
et télégrammes; ils y trouveraient
égulement un téléphone, des commis-
lonnaires et des Voitures, pour-
raient s’y procurer des Wallets pour
l'Exposition, les théâtres et les che-
wins do fer ; enfin il y aurait là un ser-
vico de banque, des interprètes pour
l'Allemknd, lé Français et l’Espagnol,
etile y trouvernient tous les rensei-
gnements qu’ils pourcaient désirer
telativement à des hôtels ou maisons
meublées. Le tout sera fait à titre
gracieux.
—L'Assemhlée de l'état de Now-York

vient de douner l'autorisation de reu-
flower un ou deux des vaissenux coulés
jadis dans le Inc George pour qu’ils
wient envoyés à l’Exposition à titre
de reliques historiques. ;
—Ia ville de Suginaw, bien counne

pour ses salines, fuit faire en ce mo-
tent, cn vue de l'Exposition, un 1n0-
Sore en petit d’une exploitation de sn-
nos
—Une des plus belles choses qu’il

sera donné de voir à l’ocension des
térémonie de la Dédicace de l’I£xposi-
tion, en octobre prochain, sera une
procession de bateaux symbolisant les
rincipaux événements des quatre
Dir siècles, et qui parcunrera les
lagous et canaux de l'Exposition. Ces
batenux seront très richement décorés,
et un contrat vient d'être passé pour la
construction de Zf d'entre eux au prix
do SLEU0 chacun,
—La Commission de l'exposition
ur la Nouvelle Galles du Sud a l’in-

fention d'envoyer une copie des fa-
menses inscriptions aborigènes décou-
vertes sur les parois d‘une caverue de
Quernslund, ainsi qu’une tribu tonte
entière d'indigènes da ce pays.
—Les célèbre: associations mnefcales

Allemnndes dont les noms suivent :
“Kocliner Macnnergesang - Vercin;
Lehrer Verein, de Berlin, ot Vienna
Mnennergesaug-Verein ” viendront à
l'Exposition au retour de In grande so-
lennité musicale qui aura lieu à Cleve-
land en 1803.

 

LES MAILLIOHNAIRES AUX ETATS-UKIS

Le FMerald, de cetto ville, prétend
wil existe aux ltate-Unis 105 fortunes
ont le chiffre atteint S10,000,000,000 et

plus, Voicile nom des dix-sept plus
grands millionnairea du paye:

John oo Rockefeller, "New-York,

on W. Astor, New-York, $420,000,-

Russell Sage, New-York, $00,000,000,
Te A. Pacter, New-York,

Jay Gould, New-York, $60,000,000,
Nour M, Flager, New-York, $00,-

Sucesdion Chs Crocker, Californie,

Succession Chs Pratt New-York,

aK. Vanderbilt, New-York, $50,-
Sogmelius Vanderbilt, New-York,

Succession Moses Taylor, New-York,

ABlovonn, New-York, $50,000,000,
CHRON] Vy L Ses y
aypn Draw n et Ives, DProvi-

John M. Scers, Boston, $40,000,000,

NOUVELLES DE WEST-SUPERIOR, WISC,
Leparti républicnin vient de rom-porter une victoire sur lesdémocratesy notre dernidre dlection munici-pale, et ce qu'il I u do regrettable c'estHenotre estimé compatriote, Jon. Bn-Hs ult, qui avait été trésorier de laen e durant deux ans, ait été battu parne majorité do 8L, Qe fut. uno sur-Prise néralo, car lo sentiment géné-= poeLineJucllement élu; c’est,

a J 3
DiePLscs partisans;

esasieurs capitalistes sont à fon-i ne nouvelle ville A Iron River;a a dja plusisurs Canadiens do ren-“bom. Pon s'attond à un grand

al? Nouvelle banque ouvrigente ses portesau public de West
* 0bureaux Erpeuds parln “Tanque FS

déménagé darWouveaux quartier 1 Caux1soit possible d'avoir, plus beauxlas,i414 médicale du comté de* bus ages assembléo dans lesris x du Dr Rend, Ia semaine dors| set lo Dr Paulding a donné uno
~Lilgeqoopierie,uo convention d'Etapars pes neSirecomplètement, dieait ent coux qui onti tiedforte véitérés dans l'espoir de! mouvement sontlécouragée, vu l'accueil pour lemoin

 

Ellon des ageuts cmployés dans de
riches fumilles, et qui surveillait atten.
tivement tout ce qui s'y passe. Ils sur.
veillent même tout Ce qu'on sert sar la
table et supputent ce que In nourriture
peut coutés, aussi les vins qu’on y boit
et l'ameublement ; enfin tout y passe
au creuset du l'examen.
Les agents font chaque semaine à lu

société un rapport de ce quels ont va
vu observé. Le but ultérions n'est pan
apparent, mais les personnes riches de
la ville ont déjà la vision de bonihes de
dyoumite et autres matières à l'usage
des ussnssins.

AVIS

Le Sirop de Térébenthino du Dr Ln-
violette «st en vente aux Etat-Unis
chez T, R. Grimes, Pharmacien No 220
Broadway, South Boston, Mass,

mjs-jno

--Si vous vous sentez lunguissant et.
hiloux, faites usage de “la Northrop &
Lyman Vegetable Discovery” et vous
Lrouverez que c'est une des ineilleures
woparations pour do telles maladies.

. 8. D, Maginn. Ethel, a fait usage de
la “Northrop & Lyman Vegetable Dis-
covery"” et n guéri un cas sérieux de
waladie bilieuse et de mal de tête qui
le faisaient souffrir depuis longtemps.

—La Loterio de la Province do
Queboc, Autorisco par la Legis-
lature. Tirages doux f.is par
mois. Billet $1.00. Gres Lot
$15,000.00, Quart do Billet 25%¢
G08 Lot $3,750.00, 63-3ma

—Pour les cors, les ver:

rues,les oignons employez le

Wight's Corn & War: Cure.
— Il y n des cas de consomption si

avancés que le “Dickles ant. consurap-
tive syrup, ne les guérita pas, mais il
n'en est pas do si mauvais qu’il ne
puisse pas soulager. Pour la toux, lo
rhume où toutes les affections de In
gorges, des poumons et de la poitrine,
c'est un spécifique qui n' janis mane
quer de produire son effet, gue l’on
sache. M provoque uns expectoration
facile et libre et, chassant ainsi lo
phlegnic et il donne aux parties mulu-
des une chance de se guérir.
 

 

H a danger, cue la tour est an £t
da 4nger, Prene: lo ** Wi

soyce guéris. l'ar d'authentique sinon
aigné * I, DrTs, sur Venveloppe,

LA LOTERIE
—DELA—

PROVINCE DE QUEBEC.

Autorisée par la Législature.

VALEUR DES LOTS

$652,740.00
Tous les lots sont tiresa

chaquo tirage

Prochain Tirage : le 20 Avril

 

 

 

 

Rappolez-vous quo le gros
lot cost de

$15,0 00
Prix du Billet. . . $1.00
Quart de Billet . . 256

Pour $1 vous pouvez gagner $15,000
Pour $1 vous pouvez gagner 65,000
Pour $1 vous pouvez gagner 2,600
Pour 81 vous pouvez gagner 1,260

Il y à aussi un grand nombre de
lota de $5, $10, $15, $25, $500, $260
et 500, an total de $28,000,

N'oubliez pus que votre billet,
gagnant un lot quelconque parmi
les lots tirés un par un, pout aussi
gagner un des lots approximatifs
de $25, $15 ot $10, et avoir droit
eu outro & un lot de #5, s'il 5e tor-
mine par les deux derniers chiffres
Lel'un des deux premiers gros
o oH que To public canadion-français

 

LD GERANT

8. E. LEFEBVRE,
1 sue AL-FACQUES, Montréal, Canada,  

  
a... 120

Len wagons dortoirs, buffets ot tous les autres
wagons du Uraln express rapide qui part de
Moutreal chuque jour (ditnancbe oxcople adm
heures wo rondent dircclement juxqu'a Multfax
tills transfert, cn vingl-buit heures ob cia.
QUANRLE-CINQ minutes,
Lew trains pour Halifax et Snint Jean seron

dent à leur destination jus diimanchen,
Les wagonsda chemin do fer tntercoloniai

entre Montréal et Halifux cont écluirds par I'6-
lectricito etchaullés yur la vapeur dela Luce
fuctive.

“ous len trainu circulont daprès lo tomps
moyen de l‘K-st
Four les billows do passnge et toutes les Infre-

mations eb rupport avec lo prix dos pruteuiges
lu taux du fret ob los urranseuients dus Lraias
CLC.e S'UAFCHOUFà

G. W. ROBINSON,
Agent du (ret et dosprsxager

Fu ruo SL Jauques
En tuce du St Lawrence flall, Montreuk

D, POTTINGEIL
SBurintundunt os ohsh

Burenu du Chomtn do For: Moncton, N. B.

CHEMIN DE FER

VERMONT CENTRAL
Changemonts importants dans le sarvico

des Trains

Nouveaux Trains pour New-York ot Boston

Quatrs Trains Express pour Now-York
Quatre Trains Express pour £ostou

POUR NEW-YORK
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Ton changements fuit durant lo mola, dans les hourcs do fermneture dos dépoches ol-dessus,
cn conséquence des changements dans le dépa t des vapeurs, sont annoncés dans l'aunonco heb:
demndairc'affichéo au bureau contral de la puste.

Dépêches laissant New-York

  

02 2..........Pour I'Amérique Centrale, exc, [2 16 30.......,Pour Halt! et In Colombia, exc.
Coeta Rica ct lo Guatemala. Co'on et Panama.
les ports du l’ac. aud via Co-
Jon; et la corr. rpée, nd pour aPour lo Cap Finition, Port de
Conta Hien ot lo Guatemala, Paix, Gonulvos, St, Maro et

2 015 23 30 Pourl Brésil, Arz-utine (Con- Inagua.
fédération) Urugay, para-
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1%. l’ourl s Eos Sous-le-Vent
12.+...+…0.…....dour Haïti, Cumana.ct Cnnru-|15 22 31........Pour St. Domingue ct l'Ile

ano, et lacorr. pec. ac, pour Turque.
Juracon le Vénézuela, Tri-

9 26............Pour Ste Croix, St,Thomaavis
Ste Croix, ot les lies Sous lo
Vent, voie dirocte.

nlind, Jes Guyannes Ang. ot
lol,

51210%.......Pour Yucatan, Cnampécehe,
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los nouveaux Wagons buiiots, réfcotnires ob
dortoirs Wagnur suut atticous & tous lus Lrains
recta,
l’our los bilieta, indicatenrs ot tous les autros

rensvignemonts, «'adroser au burcau do Ia
compagnie, 130 ro Saint-Jacques

correspondances Lui ont donné leu à cos
plaintes, :

Vautilez renvoyer rromptement au Maîtrode
Pozte, au au bu enu dea recherches, toutes et.
tres distribuées par crreur.
Dour eupêcher des 1ciards Cana la transmis

sion et In distribuiion deu corre»pondancua,
ajoutez Au tom du dctinatalre le nuinéro et le
nom de In rue, quand cetto indication du domi-
oile ne peut étro donnev avco certitude, Vous

Mmes noms quo «cux des localités auxquel -
les sont ve-Linée-. quchos cl
Notiflcz promptemant lo Maitre

écrit de voire ci da ê on ostpar
avis do changement de résldenc

être renouvelés tous Jes trois mo © doivent
Ne confiez vos correspondances qu'à un nom-

bre restreint do permonnos biou éprouvées ot
dignesao votro couflauce.

 

 

 

A C. STONEGRAVE,

Agent des pa sau Canad

E.C. SMITH,
seme vico-président,

S, W. CUMMINGS,

Agent génern) des paseagors
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Montreal, et Concord À. À
Pour tous les Points du Canada ot do

1'0vest, via Plymouth ot Wells Ri.
ver, connection avec lo Paoi-

fiquo dion.

Les trains laïssent Manchester pour
tous les points du Canada, vie Ply-
mouth et Wells Rivers, fuisant connee-
tion à Newport, avec le Pacitique Ca-
nadien & 10.39 a, m,, 9,11 p. m, Diman-
cho 8.10 p. m.
Pour Chicago vie Wells River, New-

ort, ct par lo Pacifique Canadien
0.89 a. m.

Pour St-Paul, Minneapolic, ¢t tous los
points de l'Ouest, 911 p. m. Diman-
che, 9.11 p. na.

Pour tous les points sur le Vermont
Central et le Gravd Tronc, 10.17 a,
m,, 2.44, 8,50 p. im, Dimanche, 8,59 p.
m.

Pour Chicago par le Vermont Central
et le Grand Tronc, 2.41, 8.50 p. m.
Dimanche, 8.69 p. um.

Double Ligne entre Manchester et Boston
Les trains portent do Manchester
our Boston, 0.05, 6.18, 6.30, 8.05, 8.27,
0.68 a. m., 3.20, 4.20, 6.49, 7.06 p. m.
Dimanche, 6.18. 6.50 8.00 a. m,
Les trains partent de Manchester pour
Nashua et Worcester à 6.056,18, 6.30,
10,68 a, in, 4.20 p. m. Dimanche, 6.30
a, m.

Laissent Manchester pour Now-York,
par les lignes do bateaux à vapeur à
4.20 p. m.

Laissent Manchester pour New-York
via Boston, par toutes les lignes fer-
récs & 6,05, 8.05, 10.63 a. m., 8.20, 5.49,

7.08, p.m, Via Worcester 4.06 a. im.
Billets en vente pour tous les points

du Cannda, Chicago et l'Oncat, par les
Concord & Montréal et lo Pacifique Ca-
nadien. Pour prix, adressez-vous à A.
ELLIOT, agent pour la vente des bil.
cts,
T. A. MACKINNON, Gérant général
W. A. STOWELL, Surintendant,
TF. E. BRowN, Agent pour la veato

des billets,
 

‘Demande d'Associe,
Un monsiour supériourementcapable dans

enofndustrio spéciale of l'on gagnebeancoup
sana Courir aucun Fleque dmande un assooié
cu va commanditaire qui apporterait au

oins LU, © L qui eorait Jo trévorinr compta.
pie + en peu detompa Ul serait complètement

Le.iaColi© pour un homme© sorsit Un on
oubo et aptif de 6e créer une bello et solide si-

N'adrotserà EF, M. burçau dujourual.  
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IMPORTANT

Toiles à Nappes pour 15c, 20c et 25c valant le double du prix avec Sorviattes de
Table valaut $.160 la doz. pour 806 offertes par In

MAISON ARCAND FRERES
RUE SAINT - LAURENT

Nos Chambrés et Broderies à 7c ot 5c qui ont fait l'étonnoment du public
achetour, nous les continuons au même prix pour le mois do mnrs.

Nous offrons nusai dus bas en cachemire de 48c pour 350; des Indiennes ea-
tindes do 15¢ pour 100. A-sortiment complet de Manteaux et Collerettes,

Nous promettons satisfaction pour nos manteaux faits sur mesure,

Ferronneries | Ferronneries |
A BONMARCHÉ

 

 

 

 

 

tend ry o
Un fonds do bang! to de F\ les acheté par lo Berrurcs, Clanob

Peignées Verroux, Articles on cuivro,oto. Aussi un IIARMONIUM dontle prix étais
do $100.00 sera veadu A $30.00 ches

Le J. A. SURVEYER, No 6 rue St Laurent.

LA ROYALE
COMPACNIE D'ASSURANCE D'ANGLETERRE

Buresa SNkcipal au Canada, Meatreg:

PITAL + = ® + = « « = $10,000,000

“ uada tion à

Monfonds:daueoLUDO.eanratingdosath cesprincipalement

2 LE a lo plus grand las d'actif au-dessus du passif de toute
omd'assurancecontre l'incentiie du monde,

WILLIAM TATLEY, AGENT PRINCIPAL et GÉRANTRÉSIDENT.
K. HURTUBISE otÀ ST-CYR, Agent spéclaux du département fran-

çais, Montréal.

 

nom, l'étranger avait uu sourire de mépris.
—Il y a seize ans, continua le colonel, mais avecl'intonation d'un

homme qui se dispose à raconter une histoire, il y & seize ans, monsieur
le duc, répéta-t-il en insistant sur chaque mot, dans un vieux château
vivait une jeunc femme extrêmement belle‘et extrêmement malheu-
reuse. Ses brillantes qualités, son immeñso fortune ldi auraient donné
le droit d'occuper un des rangs les plus életés dans le grand monde,si
elle l'avait voulu ; mais elle uimait lu vie simple et sc consacrait, dans
l'isolement où elle s'était retirée, aux œuvres pieuses et charitables.
Le colonel s'urrêta un moment ct son regard s'attacha sur le visage

du due, qui semblait pâlir i
—Les fines pures, reprit l'officier, ne se doutent point de la perfidie

des hommes,
—Je crois, monsieur, interrompit don Alexandre, à la fois intrigué et

impatienté, que vous avez dessein de me fnire un récit.
—En effet.
——Mais je ne vois pus, monsieur, en quoi ce récit peut me toucher

personnellem ‘nt.
—Je vous ai dit, monsieur le duc, que j'aurais besoin de vos conseils.

Ayez donc la bonté de m'écouter jusqu'au bout.
L'accent du colonel était bref et net.
Le duc, de plus en plus surpris, l’invita d’un geste à continuer.
—Un purent de la jeune femme, poursuivit l'officier, convoitait les

biens considérables qu’elle possédait. Ce parent était un homme cruel ;
pour s'empurer de la fortune, il fallait cominettre un crime: il le com-
mit. Sans doute il espérait, à l'exemple de tous les scélérats, jouir im-
punément du fruit de son infamie. Mais la jeune femme qu'il avait
empoisonnée avait une fille
Le colonel s’arréta de nouveau, et ses prunelles se cloutrent sur celles

de son interlocuteur.
—Jo vois, men dear la due, ajouta-t-il, quemon histoire n'est pas,

comme vous le eraigniez d’abord, dépourvue d'intérêt pour vous, et je
crois même remarquer qu'elle provoque votre indignation
—Âchevez, monsicur, fit Je duc sans pouvoir maîtriser son trouble,
—Je suis convaincu, dit don Garlos, que si l'enpoisonneur avait eu

entre ses mains le mari ct Ia fille de sa victime, il les aurait assassinés
tous les deux.
Le duc eut un tressaillement.
—Mais, conclut le colonel sans paraître observer ce mouvement, Dicu

ne se borne point à châtier les coupables lorsqu'ils paraissent devant
son tribunal, il 1 s atteint égaleme:t ici-bas
—Sil mari ct la fille, objecta le duc, ont ou croient avoir des droits

à l'héritage, pourquoi ne se préseutent-ils pas ?
—lIls se présenteront, n'en doutez pa: monsieur le duc,
—IIs vivent done ?
—Ils vivent, et la première preuve que j'aie À vous en donner,c'est

que le meri de ln jeune femme empoisonnée se trouve devant vous,
Le duc eut un soubresaut violent.
11 s'était levé, mais ses jambes fléchissaient; un feu sanglant brillait

à travers l'émail sec de ses yeux. ‘
—Si dans huit jours, reprit le colonel, vous ne m'avez pas rendu ma

fille, malheur à vous !
Puis il sortit de la chambre.
Don Alesandre poussa un eri;ses maîns se portèrent à son front,

comune si son € rveau avait éclaté,et il tomba évanoui sur le parquet
Lorsqu'il reviutà lui, il voulut appeler au secours ; mais ses dents et

ses lèvres ne pouvaient se desserrer; 11 voulut saisir le cordon de la
suunette: ses forces l'avaient abandonué, Sa vue s'obscurcit; ses vreilles
bourdonnèrent, il crut à une attaque d'apoplexie et l’etiroi lui fit, do
nouveau, perdre connaissance, :

Il demeura une derui-heure immobile, gisant A terre.
Le hasard amena Pablo Garcia dans la chambre. Voyant le duc

étendu en apparence inanimé,l'ancien indendantse recula avec terreur.
Sa première penséo tut que le due était mort. Il eut, d'abord, un hausse.
ment d'épaules ; puis, poussé par un sentiment de curiosité encore plus
que d'humanité,il s'appro:ha et se pencha sur le corps inerte.
—Lo cœur bat, dit-il au bout d’un instant de perplexité,
Il se leva ct tira le cordon. Plusieurs domestiques accoururent,
On transporta ie due dans sa chambre à coucher. Il ne reprit ses sens

que longtemps après
En ouvrant les yeux, il vit Pablo près de lui, et, d'un signe, lui im-

posa silenco ; puis, d’un second geste, il congédia les domestiques
Presq e au même moment, Anita avertie, par la soubrette, accourait

au chevet de son père.
Ellu était pâle et défaite.
Le due l'accueillit avec un sourire :
—KNet'inquiète point, dit-il d'une voix un pou faible; ce n'est rien,

un évanouissement,
—Mais on aurait dû m'appeler tout de suite, s'écrin la jeuno fille en

adressant un regard de colère à Pablo,
L'ancien intendunt s'excusa, donna sur les causes do l'indisposition

subito du duc les quelques explications qu’il avait apprises du domesti-
que qui avait introduit l'officier français. Don Alexandre supplia vaino-
ment sa fillo do p.endre cllo-même du repos, Elle relusa obstinément
d'y con-entir.
—Quand j'aurai sommeil, dit-elle, quand jo mo sentirai fatiguée, je ‘

tn'appuiorai contre le lit, cela mo suffira. Je veux te veiller et Je reste-
rai là t..nt que tu ne seras pas rétabli,
La nuit <int bientôt, n médecin, prévenu dès qu’on avait cu con‘

naissance do l'accident, constata que le duc avait lu fièvre et ordonna
un repos absolu.
Lo duc s'était pou à pou assoupi et dormait, Anita, couchée dans un

fauteuil, avait pris le journal que lui avait apporté sa soubrette ot s’é-
tait absorbée dans la l.cture d'un feuilleton qui parlait do Monterey.
Une houre s'écoula dans un profond silence,
Tout à coup le duc s'agita convulsivement. Do tetnps à autro il pro-

nonçait des paroles incohérentes, inintelligibles. Des soupirs suftocants
fuisaient haletor sa poitrine.

Soudain Ia jeune fillo leva la têto avec un mouvement brusque: une
parole étrange avait frappé son oreille. Elle 289 vemanda si elle avait
ion compris et cependant il lui semblait qu'ells ne se trompait pas,

Assassin | Que voulait dire ce mot incompréhensible dans la Louche du
due,

Elle so pencha sur lo lit ot écouta. Lo malate parlait maintenant
presque distinctement,

dit…Grâce !
Jo subirai tout, tout, excepté la malédiction de ma fille. & je suis-perdu,
que deviendra-t-clle ? : = —Dhicette tacho rouge! Elie ast 13, jo la vois, elle

(4 continuer).
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“ ,, Hier l'honorable secrétaire pro-

vincial arrivait à Montréal en
-; route pour Su. Jérôme, où il se
.… Tendait:au banquet offert à son

 

taut do-son séjour daus notre
ville l'Honorable ministre se rendit

. àla Réforme pour faire une visite
5} de l'institution et'se rendre compte
ce ‘de son fonctionnement. On sait

Que Is maison de ls rue Mignonne,
Ainsi que les prisons et les asiles,
sont sous le contrôle du secrétaire
provincial.
Ungrandnombred'amis avaient

tenu à accompaguer M. Pelletier et
À lui faire escorte pendant son in-
téressante excursion. Nous avons
remarqué entre autres l'hon. Séna-

... teur Armend MM. Gustave Lamo-
sé. . the, Dr Durocher, Chs. Chaput,

“ Odilon Dapuis, Mercier du Quoit-
dion de Lévis, N. Bourgoin, L. J.

*. ZA,Derome, L A. Caron et Henri
“ Trudel de l'Etendard, etc.

Le Très Cher Frère directeur
recut les visiteurs A la porte et
aprés quelques paroles de compli-
mouts Fon prooéda cans délai à la
visite de l'établissement sous la
conduite du directeur et de son
assistant. Lesecrétaire provincial
et ceux qui l’accompagnaient par-
coururent en détail chaque partie
de l'immense bâtisse.

Yls traversèrent tour à tour les
classes, les salles d'études et de
récréations, les ateliers de toutes
sortes, les dortoirs, les salles à
manger ot mémoles cuisines,
… Partout la plüsgrande propreté.
In plus grande’gets ot.Lar
dre le plus parfaits © 4022150”
Tous les visagesrespiraient la

santé et le bien-être ot même la
foie qui convient si bion à cet Âge.
On es serait bien plutôt dit

dans un de nos nombreux collèges
que dass une maison de correction.
C'est la remarque que firent plu-
sieursdes visiteurs.
Après ce long voyage à travers

un véritable dédale de corridors
et d'escaliere, les visiteurs parvin-
rent à Is salle de réception, très
joliment décorée où l’un des jeunes
détenus lut A l’hon. Secrétaire
provincial l’adresse suivante: .

Monsieur le Ministre,
Oe jour est pour nous un vrai jour de

fête, un de ces jours qui dilatent les
pæurs et y font naltre de des et
moblos aspirations. Oui, Monsieur le
Ministre, nous sommes heuroux et fiers
de vous voir au milieu de nous, et nous

-.salsissons avec joie cette occasion pour
vous exprimernotre profond respect est
notre vive gratitude. Votre bienvoil-
laute visite, qui honore grandement
nos chers maîtres, cst aussi pour

A mous us pulssant encourngemeut
elle nous prouve quel intérêt le gou-

So vernement prend A la bonne direction
& de cette maison, et nous montre clai-
“1, , tement que ceux qui ont le pouvoir en
#rsip soaine, n'ont rien tant à cœur que de
=" > Lormer de nous, des citoyens honnêtes

æblaborieus. Grâce à la bonne éduca-
;. * tion qui mous est donnée dans cet Ins-
¥ titut, nous prenons peu à peu des
Pe, Babiludes de vertus qui seront plus
- fard’ lé soutien et In consolation de

notre vie en mémo temps que par
l'apprentissage d’un métier. nous nous
Préparous à entrer bientôt dans cette
phalange’ d'curziers habiles qui trou-
vent dans un travail rénumérateur les
ressources nécessaires pour pourvoir à

. toutes les nécessités.
A notre Age nous ne comprenons pas

Ww. Hono assez blen les grands avantages
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e nous pouvons retirer de notre posi-
on actuelle, mais lorsque nous voyons

les plus hauts dignitaires de la Pro-
ce s'intéresser si vivement à notre

‘bien-être, nous nous sentons fortement
stimulés à nous appliquer avec plus

. éd à nos nevoirs et à nous con-
‘duire de manière à mériter la bienveil-
lance gu'ils veulent bien nous témoi-

er,
oct donc, Monsieur le Ministre,
pour votre visite, merci, du fond de
@os cœurs, et veuillez agréer avcc l'ex-
Ptession de notre reconnaissance, l'as-
surance de notre profond respect,
Les ÉLÈVES DE L'ÉCOLE DE RÉFORME.

mn Ce Montréal, 18 avril 1802

CL A;
Yhonorable M. Pellétior prit Ia’
‘parole et en quelque mots bien

Je -sentls, il fit l'éloge de l'établisse-
ment et félicita chandement les
Uhers Frères des résultats obtenus
par eux au prix des plus grands
sacrifices et d'un dévouement de
toutes les minutes.

Ce S'adressant aux jeunes détenus
{1 les invita à travailler courageu-
sement afin de devenir plus tard
des citoyens utiles à la société. Il
“leur fit voir les avantages qui
pouvaient résulter pour eux de
leur séjour dans cette école. Puis il
développaéloquemmentcette pen-
sée profondément chrétienne et

fondément vraie, qu'une
» Œuvre comme celle que pour-
vo ;suivent les directeurs de cette
oF ‘Institution, ne pouvait prospérer
CTL ge porter d'aussi beaux fruits que
; “sous In tutelle de l'Eglise nidée

par le concours intelligent de
1Pts
% x L'on. Secrétaire Provincial ter-

‘mina en accordant, & Ia prière du
(très cher frère Directeur, un congé

- àses jeunes auditeurs.
-. Nous laissons à penser ln joie

Qui à accueilli cette faveur.
* Ensuite fes visiteurs retournè-
‘rent au salon, où après quelques
jnstants de causerie ils prirent
“congé de leurs hôtes, en empor-

* _ antle plus heureux souvenir de
- leur agréable et trop court séjour

danscette maison bienfaisante. |
1

  

  
   

 

     

   

 

  

  

  “ URIS-DECCLOTURE
, CSEee

-+ IvouselsVouértetupassage Ltieite“+Un individe

* ‘oollbgueIlion. M. Nantel. Profi-

pris lalecture de cette adresse,

raecréts

>

M. Nantel et ses amis arrivère:

cut qu'il fallait dresser d'autres ta

d'enthousiasme et de franche gaits
A la table d'honneur présidée M.

letier, MM, E. Leblanc, M.P.P.
Beauchamp, M.P.B.Jos Morin, MP,
P., D, Pariseau, M.P.P,, J. Girouard,

Parmi les autres convives on romar-
quait MM. H. G. Lajole, Dr 8, Lacha-
pelle, L. A. Globensky, N. G. Bisalllon
,R., 1. U. Emard, Ô. Lionnais, A.

Gérardin, F. Hurtubise, J. N. Dupuls,
Ls Dupuis, J. B. Dupuis, Jos. Martel,
G. Boileau, N. P., Ste Geneviève; O.
Lionnais, M. Genest, Emery Paywent,

cler, du Quodidien de Lévis; J. E.
Vanier, David Ouimet, L. Beaubien,
J. Beaubien,
thiaume, J. M. Marcotte, Séraphin
St Ooge, J. D. Rolland, L. E. u-
champ, J. H. Painchaud, Théo. Hamel.
De 8t-Jérdme: Hector Labelle,

Julien Lapointe, Audéo Lapierre,
David Richard, G. KR. Baker, , B.
Scott, 8. G. Lavioletto, J. E. Parent.
Le. N, Dupuis, OC. E. Laflamme, Dr E,
Vannier, Narcisse Belisle, J. B.
land, E. Gibault, J. B. Laplante, Lud-
er Qontant, J. B. Metté, Adélard
rud'hormme, P. Simard, R. Mailhiot,

J. G. Boivin, J. H. Leclair, L. G. Bo-
billard, A. A. Laviolette, J. J. Gri-

on, T. Grignon, Thomas Pepin. J. C.
hevrier, D. F. E. Petit, P. L Y.

Vézina, J. D. Guay, J. M. Richard,
Honorius Matte, Siméon Monette, A,
Fisot, G. H. Garden, Edmond Mar-
chand.

De St Lin: J.
De Sto Anne : Moïse Therrien.
De New-York: A. Solomon.
De Ste Agathe: V. F. Forget, Ana-

clet Marier, Donat Godou, Dr Ed.
gnon. .
Da Ste Thérèse: A. Pilon, J. Bte

Maddell, Jos. Dutrisac, William La-
nergan, M. Ouellet, E. N. Janvier.
De Blnw-Bridge: Joseph Renault,

Elie Latour. .
Ste Marguerite: O. O. Lajeunesse,

Luc Charette.
Ste Jovite: J. A. Ohristin.
Ste Adèle: Dr W. Grignon, 8. Car-

dinal, O. Godmer.
M. Benoît, président de l'association

consorvatrice; M. T. Bertbiaume et
Hector Berthelot, de la Presse; M.
Filion, de la Mincrve; Caron, de
IETENDARD, ct M. Weir, dela Gazette.
Le menu était des mieux cholsis et

des plue succulents.
Après que chacun eut fait honneur

au repas, Af. Simard secrétaire, lut des
lettres de l’hon. M. Abbott, de sir A,
P. Caron, des hons. Ouimet, Chapleau,
L. R, Masson, C. B. Beaulieu, I'lynn,
Casgrain, McIntosh, Hall, et de M. A.

t
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pine, s'excusant de ne pouvoir
être présents.
Le président proposa Ja santé de

l'hon. Commissaire des Travaux
Publics, et cette santéfut buo au milieu
des bravos,

‘ L'hon. M. Nantel en répondant à sa
santé dit que le grand principe qui
agitait le parti auquel il avaitl’honneur
d'appartenir était’ celui de l'homme
conservateur du progrès dans l’ordre.
11 dit qu'il assistait &une manifesta-
tion provinciile, Ce n'était pas lui qui
était l'objet de cette grande ovation
mais c'était un enfant du comité. Il

du comté de Terrebonne et du
importantqu'avalentjoué ses représen-
tante en chambre à partir do Sir L. BH.
Lafontaine.
Parlant du progrès matériel qu'avait

fait le comté sous le régimo conser-
vateur il! dit que la voie ferrée
était à In veille d'atteindre Ste Agathe
et qu’au mois de septembre prochain
les citoyens de St Jérôme pourront
resser lu main de leurs amis de St
‘austin et de St Jovite.
L'orateur dit un mot du régime rui-

rlant de son portefouilte, il dit qu’il
mn fera pas de politique de clocher, i

province en général.
Le discours du ministre des travaux

publics a été interrompu mainte et
mainte fois par les applaudissements
des convives. ‘
M. Pilon, avocat de- Ste Thérèse,
roposa, secondé par M. Girouard, M.

tawa
Melle A. Pepin chanta el bien la

Valse espagnole ", qu’elle fut rappe-
lée par des tonnerres d'applaudisse-
ments.
La santé du gouvernement de Qué-

bec, fut pro r M. l'avocat Bl-
saillon,et les honorables ministres pro-
vinciaux Taillon et Pelletier répon-
dirent avec MM. les députés arizeau
et Cook, de Drummond. .
M. Leclair proposa la santé de l'agri-

culture et de la colonisntion. Cette
santé fut répondue ar M. uchamp,
député des Deux-Montagnes, et le doc-
teur E. Grignon, do Ste Agathe.
M. Jos. Grignon, rédacteur du Nord,

propose la santé de l’industrie et du
conimerce. Réponse par l'échevin J.
Rolland et l’ex-échevin J. E. Beau-
champ.
La santé de la presse fut pro

par le docteur Sévérin Lachapelle ct
répondu par M. Mercier, du Quotidien
de Lévis. “,
La santé des dames à été proposée

par M. M. Filion, de la Minerve,
La réponse a été faite parMM. Beau-

bien, fils, et Arthur Jodoin, avocat,
Il était alors trois heures du matin.
En quittant les salles du banquet,
écordes avec goût, les convives pous-

sèrenttrois acclamations en l'honneur
du héros de la fête, les'électenrs du
comté cet les organisateurs du banquet,
MM. 8. J. B. Rolland, président ; J, H.
Leclair, vice-président ; P. N. E, Petit,

ire; , Simard, trésorier ; J. T,
Boivin, D. Richard, J. G. Grignon, R.
Malhiot, H. Dorval, 8. Mainville, A.
Lapierre, À. Fiset et H. Matté.

ous . vons dire que les dames ont
eu aussi leur part des hourrahs, puis-
u'elles avaient aidé à l’o 5,

s'étaient montrées si aimal les au ser-
vice des tables, *

TRISTE ETAT D'ABANDO

Malade etnécessiteux

 

Un
vingtaine
potes venu, ce mati
secours au bureau cen

_ Grand nombre d'amis gul pepour

ny

-vaient aller su-banguot ol 1
rôme, à l’hon. M. Nante!.-sont allés le
conduire, hier soir, à In gare D
use
Les chars étaient remplis et lorsque

l'hôtel Beaulieu à St Jérôme, on s'apors d
es

io peu partout, afin d'y faire asscoir
les convives.

L'accueil au débarcadère avait été
chaleureux et le banquet futJlein

J. B. Rolland, étaient les honcrables
MM. Nantel, Taillon, Jne € LP. Pel-

Ste Geneviève; U, T. Chariebois, Mer-

J. Z. Resther, T. Bor-

De New-Glssgow : L J. A. Lambert, |
-Frs-Pauzé, Georges Bennett, P.

#:Mofid, Moïse Paquin.

neux qui a précédé le enbinet actuel et

s’occupera avant tout de l'intérêt de la

P., la santé du gouvernement d’Ot-

anisation et

uvre jeune homme Q'ane
ho d'années, nommé John

demanderdu
de police. Il

sortait de 'Hotel-Dieu- od il souffrait

Tatedonné ce qu’il fallatt pour
a

: fone de l'honorable M. Mackenzie.
est entre minuit et une heure diman-

chematin quel'ancien premier ministre
du Canada, l'ancien chef du parti 11
ral, s’est éteint en sa résidence de la
rueSt-alans, à Toronto. 6 une place

our n’avair occup
aussi con érable que sir. John A.
Macdonald dansl'histoire du dévelop-
ment du l'honorable M.
kenzie mérité tantefois d’avoir son

nom Inscrit en caractères aussi voyants
ue celui de cedernier dans les annales
ela confédération canadienne.
H semble, en e at, que ces deux per-

sonnalités se compl talent aupointde
ne pouvoir exister l'une san
Lapremière, toute de vivacité, procé-
dait par impulsions spontanées; la se-
conde, toute de froideur, n'avançait
que rt mouvements soigneusement
calculés. L'une, toute de magnétisme,
attirait & elle sans effort, sans travail;
l'autre, avait besoin pour se gagner
des adhésions de corrigcr par la ci
même de ses démonstrations la mau-
vaise impression causée par le seul
énoncé de ses projets.
- Sir John excellait à s'ussimiler les
Idées des autres, tandis que l'honorable
M. Mackenzie était tout d'une pièce et
ne s'inepirait que de lui-même. L'an-
cien chef du parti conservateur fut
comme l'incarnation du succds en tout
ce qu'il a entrepris, tandis que l’ancien
chef du parti libéral fut la victimo de
revers constants. La loi physique qui
veut que les électricités du môme nom
#6 repoussent etles électricités de non
contraire s'attirent, semble avoir régi
ces deux existences,

Sir John et l'hon. M. Mackenzie
étaient des amis intimes, ayant l’un
pour l'autre la plus nde estime per-
sonnelle, L'histoire, &des titres divers,
les confondra dans une cstime sinon
égale du moins commune. Et ce n'est
certes pas la province de Québec qui
s'y objectera, car ce qui puurrait avoir
survécu dos ressentiments causés par
les luttes nationales d'Antan est dis-
aru devant les sympathies que l'hon.
M Mackenzie lei a plus d’une fois
marquées en ces dernières années.

LE SURINTENDANTDE L'AQUEDUC
Sa demission est accepted co

matia
 

Le patronage

Le comité de l'eau s’est réuni ce
matin sous Jn présidence de M. Conroy
pour prendre en considération ladémis-
sion du surintendant de l'aqueduc, M.
McConnell.
Etnient présents les membres du

comité Savignac, Grenier, Thompson,
Cressé, Stearns et Dagenais.
Ktaientaussi venus pourêtre témoins

M. McConnell et les échovins Bolsseau,
Lamarche et James.
On a lu la lettre dans laquelle M.

McConnell donne les raisons de sa
démission.
Le surintendant de l'aqueduc donne

pour raison de sa grave démarche:
que le comité a fait contre son avis des
nominations inutiles ; qu’il à choiai des
hommes incompétents; qu'il les a
gardés eans utilité ; “qu’il a nommé de
nouveaux employés au détriment des
anciens qu'il congédinit; que cette
conduite du comité est propre à ditni-
nuer l'autorité du surintendant,
à grossir enns besoin le nombre des-
employés plutôt choisia-raur.fa;
patronage que dans l'intérêt public
parce qu’on ne B’occapait pas de la
compétence des nouveaux engagés ;
que ce système est propre à augmenter
les dépenses et à décourager les an-
ciens employés. ~ +

ire du

L'échevin Oressé demando à M. Me-
Connel s’il lui a jamais causé des em-
Arras.
M. McConnell répond que non,
M. Savignac veut poser pareille

fit en quelques mots l'histoire politique ete mais M. le surintendant ob-
e ecte en disant qu'il a répondu à M.

Creszé parce qu’il est nouvel échevin et
que les difficultés dont il parle exis-
talent avant son arrivés au conseil,
Mais il ajoute qu’il n’aimerait

que chaquo ancien 3uembre du comité
lui posât semblablejquestion. ‘“Je n'ac-
cuse aucun membre du comite en par-
ticulier dans mon avis do démission.”
L'échevin Thompson, qui lisait la

lettre de démission et qui s’était en
toute apparence entendu avec les
reporteurs anglais pour faire écrire ses
interprétations, commentait longue-
ment les phrases de la lettre.
M. Oressé, après avoir patiemment

écouté les considérations ou les inspi-
rations de M. Thompson, protesta
contre cotte manière d'agir de M.
Thompson. :

Ii n’est pas convenable, dit-il,quo M.
Thompson nous fasse perdre une heure
et demie à deux heures pour entendre
ce qu’il comprend par telle et telle
phrase de la lettre du surintendant. M.
cConnell est présent ct nous pour-

rons lui demanderle sens de son écrit,
si noue ne le comprenons pas,
Que M. Thompson lise tout simple-

ment la lettre de M. McConnell,
M. Thompson prend la défense deM.

McConnell, en disant que les membres
du comité sont coupables.
MM. Grenier, Conroy et Savigaac,

demandent au surintendant si dans
certains cas, il a dit au comité que tel
ou tel employé était inutile ou incom.

ten
Non, dit M. McConnell,
Eh! bien alors, nous ne sommes pas

fautifs dit I'échevin Grenier.
M. Grenier nie aussi qu’il y ait eu un

gngagé incompétent auxboutiques do
St Jean-Baptiste, ‘‘vous l'avez entendu
dire, demanda-t-il à M. McConnell,
mais Vavez-vcus jamais constaté per-
sonnellement? ”
—Non ; répond M. McConnell,
—Je savais, reprend M. Grenier, que

vous ne parliez contre cet employé que
ar oui-dire; et je sais de plus que cet
orme n'était pas incompétent,
—M, McOonnell ne pout pas voir tout

par lui-mêmedit M. Thompson.
Enfin, après une longue discussion le

vote est pris sur Ia question de savoir
si le comité doit accepter la démission
de M. le surintondanteten recomman-
der cette après-midi l'acceptation au
conseil dey He. Greni Sa

evins renier, vigna
Dugonais et Cressé votent pour l'accep.
tation de la démiesion et les échevins
Thompson et Stearns votent contre,

Mort de Mme Edmond Stevens

Nous avons le regret d'apprendre la
mort arrivée ce matin aprèsTine longue
maladie, de Mme Edmond Stevens,
femme de notre confrère du Moniteur
du Commerce.
Avis des funérailles, sera donné

 

demain.
Nos condoléances à la famille,

Contestation de Sonlanges

Les avocats dans la contestat
l'élection de M. Bain, député à Oras

le comté de Soulanges, ont fait de
procédure ce matin en cette cause,

desant l'hon. juge Doherty,

à Longueail

Dimanche matin vers une heure un
individu nommé Euchariste Thérien
alice!Laüamme,au moyend'une échelle,
est parvenu à s'introduire en forçant
une feuôtre au second étage del'hôtel
Beaud situé sur lo chemin de
Chambly & Longueuil,
Mile Beaudry, en entendant le bruit,

tout effruyée réveilla son père. Celui-
cl se lova et aprds quelques recherches
il aperçut l'individu cachédans uncoin
tenant un couteau à la main. Qui êtes-
vous et que faites-vous là ? lui demman-
da-t-il. J'ai frappé plusieurs fois, répon-
dit l’intrue et comme je ne pouvais
entrer par la porte je suis entré par la
fenêtre. C'était une excuse comme une
autre.
M. Beaudry fit veniren touto hâte

le chef de police M, Lefebvre. Ce der-
nier arriva bientôt et le coquin qui
était là dans l'intontion évidente do
mal faire fut amené à la station de
Longueuil. ,
Ce n’est que ce matin qu'il a été

amonéici. Arrivé sur la place Jacques-
Cartier, la vue du palais de justice et
de l’hôtel de ville lui donnèrent sur les
nerfs, paraît-il, car faisant un effort
aussi violent qu'inattendu de ses gar-
Aes, il réussit wéchapp T.

Aprés une course folle il fut cepen-
dant atteint au dernier étage duno
manufacture de chaussures, ruo Ste
Thérèse. ;

Il a comparu, ce matin, devant le
magistrat de police M. Dugas, et l'on &
procédé à l'enquête, Thérlen à déjà
été au pénitencier, C'est. un sujet dan-
gereux ct bien connu de la police.

COUR DE POLIOE

Les prisonnierc faits dopuis samedi

Il n'y à en que 4 prisonniers d’incrite
sur la {isto de cette cour depuis samedi
J. B. Lavallée vieillard de 70ans cor-
donnier de la rue St-Paul arrôté par le
constable Payne pour vol d'un par-
dessus subira son procès vendredi. Il
se dit innocent. ;
Cha. Payette 80 ans briquetler de la

rue St-Oharles et Henry Beeve, 24 ans.
cordonnier sont accusés d'avoir forcé
la porte de la boutique de M. Jones rue
Bonsecours et d'y avoir pris illégale-
ment 5 théières qu’ils ont cherché à
aller vendroensuite. Ce sont les cons-
tables Picard et Bourgcois qui les ont
arrêtés. C'est In 5e fois depuis le jour
de l'an que l'on entre par effraction
dans cette boutique.
Un nommé Israël Deslauriers, arrêté

par le constable Spedding pour avoir
volé un niveau à son compagnon do
travail, M. Martineau, n été condamné
à trois mois de prison aux travaux
forcés,
Le procès de Louis Durocher, cultiva-

teur de St Martin, accusé de vol sur la
personne, la semaine dernière, est
remis.

  

Le drapoau & mi-mât

Le maire a fait remplacer co matin,
le vieux drapeau qui flottait en borne
à l'hôtel de ville à l'occasion delu mort
de I'hon. M. Mackenzie, par le drapeau
neuf.

 

Personnel

Les Lions. MM.Pelletier et Beaubiou
sont partis pour Québec co matin,
oPhorbrable M. Beaubion qui cst &

Ottawa era ce soir ici en route
pour Québec. !

 

Fêto intimo

Le chef do ln brigade du feu au Cô-
tenu St Louis, M. Turcot, à ou uno
agréable surprise, hier soir. Les pom-
piers et ‘es amis, lui ont présenté un
magnifique bouquet, un cadeau et une
adresse. Ootte dernière a été lue par le
sous-chef Tétrault. Il y a Z2l ans que M.
Turcot est pompier et 14 qu'il est chef.
Il n eu s’attirer l'estime et la sympa-
thie de tous: preuve, les témoignages
reçus hier. Il va sans dire quolasoirée
à ôté des plus agréables. Nos félicita-
tions à M, Turcot.

 

Hermann au Queonts Théâtre

Depuis l'ouverture de ce petit bijou
jamais nous n’avons vu la salle nussi
encombré qu’hier soir. De tout temps,
le public a été avide du mystérieux ct
du merveilleux. L'annonce promettait
beaucoup en ce genre. Magie blanche,
magie noire, nécromancie, tours de
passc-passe, le bilan contenait de tout
et lo grand prestidigitateur n’a pas
trompé sa clientèle.
La géance commence avec ‘Trente

minuler avec Hermann” pendant le-
quel temps il à tenu son auditoire en
hilarité continuelle. Possédant son art
À perfection, il a étonné les plus incré-
dules. Ses mouvements de main rapi-
des comme la pensée échappentà l'ob-
servateurle plus attentif et on pour-
rait presque croire que ce maître a à
son service quelques intermédinires
invisibles qui so plient à ses volontés,
Herrmann s'est dit bypnotiseur et il

semble l’avoir prouvé. Sous des passes
magnétiques, Mme Herrmann à paru
bel et bien endormie. Ses poscs et son
sommeil ont été très naturels ct rien
n’a paru simulé. Le tableau du ‘ Rôve
doln jeune esclave ” est dû à Herr-
mann. Bien souvent ce tableau n été
plagié, mais jamais donné avec autant
de vérité que par lui.
Lo sujet, Mme Herrmann, n'ayant
u'un bras appuré.se tient en équilibre,

dort pour ainsi dire en l'air, sans effort,
sans aucun autre appui visible qu’une
simple perche et obéit au commande-
ment du magnétiscur. Le spectacle
est intéressant surtout parla grâce des
poses et la beauté de l’allégorie.
La magie noire d'Herrmann est très

bien réussie, Les scènes en sont tirées
“du ‘‘ Faust de Goethe ” et M. H. Burk-
hardt a fait un excellens Mephisto.
La ‘ Strobello” est une autre mer

veille. La substitution do prisonniers
enchaînés a été exécutée admirable-
men :

11 y auraune matinée spéciale,samedi
après-midi, ct nous espérons que le
public ne manquera pas cetto splen-
dide occasion d'aller s'amusor pendant
une couplo d'heures au Queens Théâ-
tre cotte semaine.

 

—C'est une excellente chose de don-
ner un bon conseil et c'est une autre
chose de le suivre ; quand on Île prend
il est efficace moralement et physique-
ment. Mme Prizeman, 10 rue James,
Walworth, Ang., souffrait de la névral-
gle, et avait passé deux nuits sans pou.
voir prendre de repos. On lui seilla
de foire usago de l'Huile St. Jacobs, ot
dans deux heures elle fut guérie et elle

 

Z'e ressenti depuis aucune doulour
névralgique. . (119)

‘Pour 1o Nora Ouest

Mr l'abbé Morin partira de Montréal
pour retourner dans sa colonie au Nord
Ouest, mardi, le 10 mai prochain. Une
douzaine de familles canadiennes sont
déjà onrolées pour aller so fixer dans

 

| Huguet
couple est parti pour voyage.

tour de St Rémi. L'heu-eux

DEQES
A Varennes, Thomas Kavanagh Ecr,

Marchand,époux db
cot, âgé de 55 nus et six mois,
Mort le 13 du courant et cnterré lo 21

du courant.
Parents ot amis sont priés d'y assis-

ter sans nutres Invitations,

ae Eliza Raci-

—M. O. L, Champagne oflicierrap-
rteur pour la Division de Montréal,
8 (Quartier St Louis) sera prôt à

payer les comptes d'élection jou
chain le 21 du courant à son bureau No
63 ruo St. Gabriel,

—L'éloge du BauUs& RIUMAL n'est
plus à faire, Il à conquise sa place au
soleil grâce à son efficacité reconnue,
chaque jour, par de nombreuses et flat-
teuses attostations, comnmo celle qui

i pro-

+ Jo me sule servie du Baume Rnu.
MAL pour une de mes jeunes Îllles qui
gouffrait d’un rhume violent et pro-
ongé.
Je me fais un devoir de certifier

qu’elle en a ressenti un soulagement
immédiat et en feu de temps
rison à été comp
DE MONTIGNY. 2i-71

€ 8 la gué-
te.” MME TESTARD

Impossible d'être trompé
Avec notre système de : Un seul prix

tous nos chapeaux, sont marqués
chiffres et au
Desjardins ct

en
lus bas prix. Chas.

ie, 1637 rue Ste-Cathe-
14 16 1810

Tirant & 1a fin

Pendant les trois premiers mois lea
consultations sont
rand nombre de malades qui n’ont pu
cause de la foule, consulter les émi-

nents médecins et chicurgions, domici-
liés au No 140 rue Metcalfe avantle ler
avril, ces médecins ont Lien voulu pro
longerlo temps pendant lequel ils don-
nent leurs services gratuitement, jus-
qu'au ler mai. En conséquence tousles
maladesquifs'adresscrontà euxjusqu au
ler mai recovront leurs services gratui-
tement pour les premiers trois mois,
Tout ce r
commandation de la part de ceux qu’ils
fuérissent. Leur but est de connaître
personnellement les malades ot affigés.
Les médecius trailent tous les genres

de maladie, et d'infirmités et font tou-
tes les opérations chirurgicales requi-

ratuites. Vu lo

u'ils demandent, c'est uno re-

Le catarrhe, sous toutes ses formes
varléos, ost guéri d'après leur nouvelle
méthode, qu
dance à ressentir les effets du froid
dontest susceptible toute porsonne qui
souffre du catarrhe.
Les malades qui son déclarés incura-

bles voudront b
Les médecins vous exunsineront com-
plètement
est fucurable ils vousle diront franche-
ment. Vous pouvez ôtre sûrs qu'ils ne
vous feront pas dé
pour des médecines inutiles.
Heures do consultation de 9 a.m. à 5,

et de 7 A 8 heures p.m,
de Z à 4 heures.

consiste à détruire la ten-

en ne pas s’en offenser.

tuiteinent, ct si votre cas

nger de l’urgent

Les dimanches

—Pour les cors, les ver-

rues,les oignons employez le

Wight's Corn & Wart Cure.

—Vous toussez depuis plusieurs mois
il est vrai, mais avant de croire quo
vous ôtes incurable, cssayez le Sirop
de Térdbenthine du Dr Laviotette,
 

 

ae

3 J)MONTREA L

THOMASLIGGET
Le Commerce de Tapis
 

Ce printemps promet d'être le plus considéra
6 nous ayons eu.

Là grando variété do nouveaux patrons, les
érés on sont In cause.

‘Tapls des mallleurs fabricants.

RIDEAUX
En styles qui sont appréciée,

Palllazmaons do Mérito Artistique,
Prélarte,
Tapls on Liège pour Plancher,

‘Toiles de Tabio, Essutc-mains, Cotons à Drap
te, ete

THOSLIGGET
No. 1884 Rue Notre-Dame

J4noléuma, ot

 

BÂTISSE GLENORA

FONDS CONSOLIDE
— DR La CITEDE--—

 

    

2
L'intérêt roini-annuel sur lo fonds onrégistré

(trois, quatre, six et sopt par cent
payablo aux actionnaires le et aprés lo deuxie.
mejour de Mat prochain.
Jan livres de transfort sornnt formés dopuis

cotto dato jusqu'au Zlème jour de Mni,

sera do cb

Wx ROBB,
Trésoricr de Ja Cité,

713
Tiôtel-de-Ville, }

Montreal, 16 Avril, 1852,
 

Province de Québec, District de Mont
ConrREY No 2200 nrdal,

J, H. Mignoron
burn, défendour.

Le 28lérao jour d'Avril, 1892, à di
l'avantmtdf, au domicile du defendersnolo
78 ruo Chorrier, en la dilo cité do Montréal

Pasodrainchéri . .bles ot cffots du dit dé “als on Corte
Gouse, consistant, en un piano, et ucubles gé.
néraux do ménag
Condition: argont comptant,

demandeur vs Ed, W. Blaok-

fondour maixls on cotto

©, otc.

P. CHARBONNEAU I.=,
Montrén), 19 Avril 1802,
 

Provinco de Quéhee, District à zéal.
Cour de ptetNo 1687, do Montzal

Dame Célina Palanto et vir, demand. ‘i
Dile Augustine 1lochon, défondérosge. va

Le 23lèmo jour d'Avril, 1892, A di
l'avant-midi, nu No 1809 ruo NotreDacnosde
cité de Montrénl, seront vondus, par autorité de
Justioo , au plus 6

ur, Joa moubles et oilvts dela dito défondo-
remo salsl on cotta causo consistant en mon
blesdeménare eto,

ut offrant ot dernior onch:

on, argent comptant,
F. X, St. ARNAUD. n. 0. 8,

Montréal, 1 avril 1892

Province de Québne, district d:
LeNog: rict de Terrebonne

Glibort Mignoron, demand ibartMigne emandeur vs Vtrido Cham
éfendour,

1.0 29itmo jour d'Avril, 1892 à dix heures de

OnHlnitondo la cité To bios fthaunst Hin © lu cité on In cité d
soront vond18, par nutorilé de justico,auve
haut offrant et dernior enchérissour, 1
bles ot effets du dit défondour, enisls on caîto
es, consistant on volatiles, posic ob moubley

Généraux de ménage
Condition ; argentcomptant.

au domiclio du défondour, rue

P, C, CHARBONNEAUñ, ¢, 8,
Montréal, 30 Avril, 1592,
 

  

 

RE 5 ‘ L'ETENDARD - 19 Avril 1892DERNIÈRE ÉDITION - cérreesensrstlimsc fr 2
rs —— iiane 9 MARIA AMUSEMENTS

cre ANTE L'HONORABLEEMMACKENZIE UN RECIDIVISTE REPRIS DrL J.

2 ; J108. L EPELLETIER LE . BANQUET 1 L La mort est venue mettre un terme. 1 eherche & pénétrer dsus une matsonls TealeFautel MiloLéon- QUEEN 'S - THEATRE COLONN E 0ARS
TER - . VisitelnKR sforike —— dans la nuit de samedi, 4 la longue nuit au moyen d'ano échelle tine Iuguet Latour, fllle du DrObarles Semaine du 18 Avrit

L'EVENEMENT FASHIONABLE
Broralére réapparition on 3 anu

HERMANN
3e grand l'intiuitable présdigitatour, dansraeralôru illusion à sousablon: STUONELRA
Entrée=250, 350 5c, 750, 91, Blèges mainte-

nant en vento chez Shad oth In Clo do
Piano de N, Y. ol
 

LE NOUVEAU CYCLORAMA
OUVEEY LE JOUR LTLE 80IR

La Dernière Bataille de Custer
| = OU LA =—

BATAILLE DE LITTLE BIG HORN
Cetto famounbiatalllonou Hou lo 25 J-iin 1876

et à où pour résultat la destruction totale des
troupes sous lus © dires du général Cu tor, par
es Sioux, Ily à atvslà la bâtisse du Cyclornma
Uno grado collection @o ouriosito indien-

Entréo: 25ot4-—-Ouvert tous los Jours de D
hota a. à 10m p.8n. Les dimanchos do 14

hte, p,m, ;

BATISSE du CYCLORAMA
‘831 rue Sto Cahiosine, coiu do Ja ruo Sufnt-

Urbain, 6l-Jno

 

 

SITUATIONS VACANTE3

N DEMANDE don soumiusions À tous frais
” pour lex conduite do 14 côtés de malson-,

Sadressor & KUW. NOY, L200 Av. ano Laval.

 

HAMBRES avee ou en il N
Chas Allemands. sanapendon au Nott

Oo" DEMANDE à louer pour uno familio do
2 porsonnios uno malson «do 56 Ÿ apparto-

ment. aveo badn ot w, e, sur le memo planch r,
nituco à 5 minutes de’ marche du Bureau do
Poste ou de l'Hôtel-do-Vills, S'udrenser_ pur
lettre à J. T, 18, Bureau de l'EtEnpand, GIJno

N DEMANDE unassocié ayant un enpltal
do 00 pour exploiter un commorce

a 1 rapportera vortaloonient 25 à 3Ù pour cent,
adresser au Mo 102 rue Panct, G-1u

ov DEMANDE des flies poor y ainsi
Ue Ces pressours pour habits ot pantr-

lons. B'udre:avr au Koyal Dyo Works, coin des

 

 

rude thaw ct Logan, ou au No 710 rue Cralz.

 

Domandé

Parano Damediploméo des é'{ve : pourle p!a-
no, ello donneraaus! des lo zons à doitifo le; con-
ditions facile,
Sudresser an no 8 Tarra Hall Ava.
 

VENDRE LETTRES DLANCIHES
émaillées ot Rideaux pour virrinca de tou

tes grandeurs nux plus bus prix, M. 1, MAR-
TEL. p'intre d'enso'guesot de pancartes, 323
ruo AloUilL 
 

ERNE AVENDRE—Une das plus bolles
terres do St Guillanmo d'Upto n, sitnéo nu

Muisseau des Chônes, avec inalson. granges ob
autres bâtixsos, lo tout en bon ordre ot coupé >
en ce moment pur M. *homuas JL. lleanulnions
S'udresser à O, 1. Paradis, Woonsocket,It, L

no

A VENDRE
1 edroit. d'exploiter dans In puissance dn Ca.
nadaINT un intérêl, lo procédé patenté pr
décret No 17800 du 5 septembre 1888 necordéa À
Marshall J, Allen ot W tillum 12 Bradloy, pour
perfoetionnoment do l'artou procédé do fabri
cation du Wisiskoy.

SRANKFORD WIISKEY PROCKSIS Co
DUNUAN McCORMICK, Agont

Ka. 181 ruo St. Jacques, MoStrdn

VENTE pour le COMMERCE
Len soussignés vendront à leurs calles, 6 rue

St-Jnequos.

Morercdl 1e £O Avril couraat

Un fonds do banquorouto do nouvoautés,
Tweoads, sorgges, coton cnrreauté, bntlsto, dou-
blures do ninchics, coton jaune et coton blanc,
toiles À na: per, ratin pour doublures, cancvas,
chemises, sous-véloments, corps ct culocons,
Las CL chaumsotien, bretelles, cssulemains. mon-
choirs, gants ot mitnines, étoites à robca, méri-
nos, cachetnires, Eainlitures do robes et oba-
nenux, corsoly, souE-vétements pour dames,
elentello i ot. broderios, rabans, vetouen, scalette
fasitation de moutan, role, satin, flanclies,
braids, mantonux, geilets, chevlairos, manchet-
tes ot faux cols, boutons, meltons, benvors, cou-
vrepleds, chemises cn laine, lnino à tricot, Jal-
ages,doublures pour habits, flanc:leties, cie,

o,, ete,
12 calsses d'articles de fantaisie

AUSSI—

Une grande quantité de cotons jaunes et
Linncs, prélorts et tapis légéremeont ondnmma-
&es par l'enu ot le fou, ct beaucoup d'autres
marchandises £nns réscrvoct on lois Cunvo-
nables nu commerce,

VENTE A 10 HEURES

 

 

 

 

MARCOTTE& FRERES,
08 Eocanteurs

Avis nux debitonrs de J.B TT.
Rickaby Co.

Avis vou> «-} donné qua les créancor quo Mr,
J. BR. 11, Rickaby Co., tnsolvable ponsédait con-
tre vous peur marchaudisen ot effect do com-
mcres à vous vendu par lui, ont été transpor:écs
à À. 8. Inmolin Ker, do Ia cité do Montréal,
par un acto du transport dovant It, A. unto,

t ublic, lo 17 Foviior 1802, par John Me
, Harrls, curateur dAment nome lo 2 Janvier
1892 à In faillite do JD, 11, Rickaby Co, insol-
vablo, et dont tino caplo de l'acto de transport
ot des dites cecatres, à été d au bureauchoséo
du Protonotalre du district de Montréal tel quo
requis par lu loi.

A8, HAMELIN,
Montréal, 19 Avril, 1992, eae

AVIS AUX ACTIONNAIRES
Un dividende trimestriel da 2%

cont sur lo fonds du capital vayé de feux hour

COMPAGNIE ROYALE ELECTRIQUE
n été déclaré payablo lo 1Go Jour de mai p:o-
chain, et sern vuvoyé par Ja malle aux action-
nalres à cotto date.

livre do (rnnsfort morn fermé dopuls lo 9
Jusqu'où 16 du mois prochain, ces deux jours
nclus

l’ar ordre du burçau.
CHAS. W, HAGAN,

Montrén), 16 Avril 1802, oorétatre.
16-10-21-2350-6-23-30 à 3-8 3-10-12.4.16

Quartier Saint Jean-Baptiste
La Compagnia Electriquo Ro,

Electric fis) cat maintonnnt orale,a
des crJros pour In poso do lumières fncandes-centes dans les égllsos, collèges, couventa, rési-
doncos privées, © moo pi hy ngasius du district cl.

Lostignes ot ciroults
tion vors lo Jor mal, seront en plolno opéra-
Is porsonnez qui voudront av

feront Lion d'an Faire, In domaniToyierdosflsans délai. Estimation fournie gratul-

Bureau Prinoipal ot Fabrique
Nos 51 ct 58 Ruo Wellington

MONTREAL. €61

Province de Québec,dt: ?
pour de Minnie Nois Ae Montréal

eo Lavigne, doman >
vigne, défondour, cur ve Narcluo La

Lo 2iémejour d'Avril, 1892, À 8}

Moutr£ai, 10 Avril, 122

LE GRAND LIVRE
— rou—

La Grande Semaine
LA SEMAINE DE PAQUES

est considérée comme la G 3
maine de PAvnée pourles allie Be-

AFIN DE FAIRE
do cette semaine, ou di $
maine de Plgyesdo1802 do la So-

UNE SEMAINE plus INPORTANTR
u'aucune autre préc sePIvin 6 précédente Semaino

DURANT CETTE SEMAINE
NOUS DISTRIBUÉRONS

un Grand Dictionnaire Complet
Webster a tous los clients aknen?
rout pour §30 de marchandises en un
seul jour, ou pour $M durant Iu se.
maine.

8. CARSLEY,
—

Dictionnaire de Webster
Voici les dimensions de ce Dictionnaire

102 pouces de Longueur
9 pouces de Largeur
44 pouces d’Epuisseur

et il contient 1281 . Soy
d'en avoir un. pages. Boyce sûr

8. CARSIEY

  

MANTEAUX
ATTRACTIONS SPECIALES

Au départément des Manleaux
dant la sermuiue de Pâques. pen

8, OARSLEY,

NOUVEAUX MANTEAUX
NOUVELLES MANTILLES

Nouveaux Manteaux en Svie Unie
Nouvenux Munteaux en Soie de Fag.

tulgio
Nouveaux Manteaux en Dra
Daus tous les Derniers l’utrons de

Printemps.

Nouvelles Pelcrines

Pélerines en Drap de Fantaisie
Nouvelles Pélerines en Dentelle

Nouvelles Pdlerines en Soin Unie
Nouvelles Pélerines en Soie de Fan-

taisie
Yokes Frangés

 

Yokea Perlés

Itien que des nouveautés en fait de
Pélerines.
Toutes les Pélerines sont de coupe

élégante,
8.CARSLEY.

Gilets pour Dames
LOT SPECIAL

de Gilets de Drap pour Dames pour la
saison. Rien quo des modèles nou
venux et élégamment garnie.
Prix à partie de $3 chaque.

GILETS POUR FILLETTES
Toutes les grandeurs on Gilets de

Printemps pour Villettes. Drap e
Tweod. Dnaus toutes les nuances sui-
vantes :

Nunnces élégantes Bleuces,
Nuances élégantes laune,
Nuances élégantes Gris Juunâtro
Nuances élégantes Griees,
Immense variété à choisir chez

S. CARSLEY.

PAQUES
Occasions de Bon Marche
L’out assurer le commerce de Pâques

et la semaine qui suit nous
faisons des

OFFRES SPECIALES
Dans tous nos départements

SURTOUT DANS LES MODES
Unovisito à uos salles de modes,cet

tesemaine, vou récompenserndo votre
eine, .

P 8, CARSLEY.
—a

A PROPOS DE MANTEAUS
EXPOSITION COLOSSALL

DE

MANTEAUX ET DEGILETS

lrix extraordinairement Das

‘ 8, CANSLEY

 

 

  

Exposition Incroyable
DE

MANTEAUX ot do GILETS

Cetlo semaine chez

8, CARSLEY.

erm

MANTEAUX ET GILETS
QUALITE sans PAREILLE

TOUJOURS CHEZ

8. OARSLEY.
em

 

 do l'a-
yant-mldl, au domicile du der :Denis, cn’ Ja cité do Montréal aromvaryStpar autorité do justice. au plus haut, offrantot dernicr onchérisseur, tos meubles ot oifotadu dit défondour kaisia on oo: to cause, consis.
tant_en meubles de ménage otc,
Condition, argont comptant.

 

Parasols pour Pique

 

  
       testati le nouvello colonie, 9. DAOUST, 1,08 to Parasols

s'en retourner à Sodbury, : lac réquisition de En pourbennets Ada Mr l'abbé Morin est l'hôte de Mr le Province do Québ:o, District do Montréal memEE Nous ofivons teste Onieacs de Parawie
Supérieur, où réside es famille qui est pour Québec ot de M. Cookery, curé Auclair. Toute demande do ron- _Cour de Circuit No. 1008, vera Prorince do Québec district do Montréal, > UX| trop pauvre pour le faire revenir, M.:Bisaillon avocat de la défense à *t!8nement sur le Nord Ouost Cana- . A. Brown, domuadorosse vs L, ©, Forller Cour Supérioure, No. 2426 PRIX SPECIA
+ —— demandé que les ures solent d'en, devra être adressée & Mr I'abbg  dé‘eadoor. Oaspned Domcrros, demandour vs Napoléon B, OARSLEY-

| am prewarpose a |2usnendues pendantletone de la |Morla, St-Jean-Baptiste, Monteéal midiAinpieced'affairesde Inparent: |Lo2slème jourd'Avril, 180%, À a : —er a m ua n 4 al no IL y, \ cls x h aaBATES:BENDfo on,Cnans,tnsloge AureliEnadG. Finnie, cultivateur de Blue Bonnets, mentaires durant 1a session et Farle. Grand assortiment au plus haut offrant et dernier enchériasour Pr autorité ‘do justico, au plughaut onrant S. CAR SLE Y,en jouantavec d'autres enfants sur le ce est nécessaire pour contester De teaux ot Los oublos, ob effats deLaditedar » ot dernior enchérisseur es muubles et offete du * 3, 1676Joan pre rae lance set né 1 pardessus et manteaux ot caout- n coute caum, nt on quarante Ait Géfondour aajslaon cotto cuve consisteà 71, 1673, §un a C vérité des allégués de l'atfidavit et cho tro auvents. biens mou Lilon et offats d ces 1667, 1669, 1671,I ug, le plus beau choix etles prix les E o ménage. ‘ .paternelle, est tombé à l'eau et s’est Les dépositions des témoins à 5 Condition, argent complant. Condition, argont EBoye ent Tombs Jena d'est | déposi ne de la pour- plus bas chez Chas. Desjardins et Ole, ABIING. » argent coniplant, 1677 RUN NOTRE-DAM
og + 1= 7 délibéré, . Tesi rue Ste-Uatberine. 14,16, 1814 | oniréal, 19 Avril, 1800, CM 08 Montréal, 19 Ami, ToFOLERO, nos,     - 5 


